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Que wins; races futures, 


& quelque fois un vrai diſeburt 
Vous recite tes avantures 
De nos abominables jours = 
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HISTO IRE 
DE LAVIE, DUREGNE, 
ET DU DETRONEMENT 


D'I'W A N. III 
EMPEREUR, DE. RUSSIE: 


Aſafine d Schluſfelbourg dans la 7 
N nuit du 15, au 16. Juillet 
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9 d'un Prince, qui — 
&6 pour ainſi dire derobe: 


aux yeux de toute la Terre depuis 
ſa tendre jeuneſſe , & qui toĩt A 
peine connù à quelques Cours 


eſt une choſe auſſi penible qu il 
y ait, ſurtout , lors qu ayant con- 
fronte . ces genealogies faites de. 
ſes illuſtres angẽtres iy ad trouve; 
des dates qui ne ſe raportent pas 
toutes au ſujet; des Naiſſances „ 
des Alliances , des Regnes: & des 


decès arrives duns cetts auguſte: 
famille; dans cet emhatras jab 
ſuivi Fg genealogie que . Jai:trous; 


vee la plus exacte & la plus juſte 
après avoir confrontee avec les 
auteurs les plus accredites. Quant 
au del denviecgee: a 
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vw PREFACE. 
a mene;"ou plutst , * ee 
oblige de mener malgr fui-y aux 
ations & aux evenemens parti- 
; culiers , qui y ont rapport , cela 
na jamais tranſpirs/'& ne peut 
Etre ſpu que de ceux, qui ont 
ſmnivi ce Prince dans ſes infor- 
tunes &. qui ont toujours Etc. 
auprès de ſa; perſonne; quoiqu il 
en ſoit ils ſe rẽduiſent probable- 
ment à fort peu de choſe. On 
peut aiſement ſe i figurer., qu il a 
Ete abandonnc à lui - meme & A. 
ſa philoſophie, qui a ſeule pit le 
conſoler dans i ſes malheurbs. 81 
Javois été aſſes heuteux, que 
davoir pù recouvrer ſes tablettes, 
je penſe, que j'y aurois trouve 
dequoi pouvoir mieux ſatis faire 
a Pattente; du public ſur ſa fagon 
de penſer ;-.jy-.aurois ſans doute 
| trouye des retlexions de morale 
3 1 . capables 


} 


PREFACE vn 


s || capables dattendrir le cut le! 
x | plus farouche & le plus barbare; 
- | ncanmoins, nous ne ſommes nul- 
a | lement dans le cas d'en devoir 
t | douter : fon ame <toit auſh grande 
que ſon infortune, & ſes ſentimens 
Eleves au deſſus de ſon malheur 
faiſoient du moins connoitre , qu'il 
ne meritoit pas un ſort ſi dur & 
e- | fi cruel; juſqu'a ce moment j a- 
vois toujours doute , sil füt poſ- 
a ſible, qu'il y elit ſur Terre un 
a} mortel qui fut capable de com- 
mettre une action fi inhumaine ;; 
tj fi barbare , fi denaturee, & ſi 
ef abominable ; mais je viens d'en 
Etre pleinement convaincu; je 
regois de toutes parts la confire 
mation de cet horrible aſſaſſinat, 
on & au milieu de tant d' autorités, 
ute] dans le tems que tout Il Univers 
ale: convainci du meurtre , deplore 
les 'A + 1 
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1e ſort de ce trop infortune” PRIxcx, 
& qu'il tremble pour Tavenir , 
que lſhumanite- meme en tremble 
d horreur & deffroi, je puis en- 
core a peine croire, que cela eſt 

poſſible; jen doute donc, dans 
le tems que je n'en dois & que 
je nen puis plus douter. Les 
fiecles Ecoules ne L auroient jamais 
crii , le preſent. a de la peine à 
le croire, & la poſterite le croira 
a peine; voila effet de la foi- 
bleſſe du cœur humain, qui doute 
toujours 3 il eſt poſſible que des 
hommes raiſonnables puiſſent ſe 
porter à des emportemens & à 


des exces pareils, dans le tems que 
nous voyons partout & à tous mo- 
mens commettre de pareils meur- 
tres & attentats: un valet vient 
de maſſacrer ſon maitre, un ſujet 

yeut poignarder ſon Monarque , 
| "5 6 "RE. 
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cheri de tout le peuple, un ſoldat 
aſſaſſine ſon officier, un moine ſon 
Superieur , une fille aidée de ſon 
nouvel Epoux veut pendre ſon 
propre Pere &c., & apres ces fu- _ 
neſtes exemples , dont j; en pour-: 
rois encore rapporter une infinite. 


en ne parlant que de ceux, que 


nous fourniſſent les relations de 
année courante, ne puis je pas 
dire avec raiſon, que nous vi- 
vons actuellement dans le ſiecle 
de meurtres, d' aſſaſſinats, & de 


toutes ſortes de ſcènes ſanglantes 


dont meme Vantiquite la plus re- 


culee & la plus barbare rougiroit 


de honte, Nous vivons dans le 
ſiecle de · ontradictions & des mẽ- 
chancetes les plus. outrees & les 


plus exceſſives. Dans un fiecle _ 


ou Vamour du prochain n'eſt plus 
aut un phantome ou un ſonge agre» - 
* "9 5 


* 7 
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able, où la vertu n'eſt plus qu une 
chimère de lantiquitéè, en un mot 

dans un fiecle, où les vices ont 
detrone la vertu, & oh apres 
etre revètus de toutes ſes livrees 
ils regnent a preſent avec un pou- 
voir deſpotique; oui, je le repete » 
il ſemble que toute la Terre n'eſt 
plus qu'un theatre diniquites , 


de mechancetes & dinjuſtices, & 


que l'humanitè a perda tous ſes 
droits ſur le cœur de la plus gran- 
de partie des hommes. je me 
flatte au moins, que ceux, qui 
Uiront 1 Hiſtoire Tragique du trop 
infortune IW AN, & qui auront 
ſeulement conſerve un reſte d hu- 
manite , en ſeront touches juſqu au 
fond de lame, 
| ; REY 
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D AVANT- PROPOS: | 


toire de I Empire de Ruſſie, 
ne Torr que trop inſtruites des co- 
metes. ſanglantes que Ton y 4 vid. 
paroitre des les premiers ſiecles de 
ſa fondation , & perſonne ignore, 
que la Ruffie a todjonrs ete un thea-. 
tre de ſconet tragiquet, de Revo- 
lations, de Conſpirationt & de trou- 
bles interieurr; on peut remonter 


à ces prewiers tems des Regner des 


Dyrant Boris Godonow, qui en 
1597. en fit 'afſaſſiner [heritier le- 
gitime Demetri, que nous appellons. 


Demetrius; de Forgueilleuſe Prin- 
' cefſe Sophie, qui monta ſur le Tkrü— 
ne, toute ſouillee de ſang e de 


crimes c. je renvoie mes lefteurs 
aux 


. Es perſonnes initicer dans Phiſ- 


- 
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aux hiſtoires des vieux tems, par- 
lons du nouveau; mon but eſt de 
faire retrouver un Prince perdu, 


EF 
q | 
| 
| 
' 


retrouve , RETRouUveEG@PER- 
vu, voila mon theme ; cCeſtIwan 
UL un Prince, dont I innocence 4. 
les malheurs, les perſecutions la 
mort tragique 5 gut finit ſa triſte 
carriere , ſervira d'exemple. d la po- 


ſteritè la plus reculee £59 d faire p 


connoitre, que les hommes civiliſes. 


ſont capdbles de commettre des a- 


tions dont les Barbares , les Plas. 
barbares meme, qu ili puſſent * „ 
auroient horreur. 

C'etoit donc dis- je un prince 
PER DV; il netoit depuis deja bien 
longtems plus queſtion de lui, on 
en. revoqua inſenſiblement I hiſtoire 
en fable es on commenga' par dou- 
ter s # avoit ond exiſte. - Penaqnt 

vattt 21 „ e 
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ce tems il etoit reſſerr dune pri- 
ſon dans une autre & vivoit aui 
eloigne du monde, que le monde 
r 
I eſt xETROUPE; la cata- 
ſtrophe marquee d Finhumanitè la 
plus cruelle, Pa fait retrouver. On 
apprend enfin , que ce neſt plus une 
chimore, que ce Prince eſt plein de 
vie E qu il eſt enferme dans la for- 
tereſſe de Schluſſelbourg e, où on 
fait ſemblam de Tenlever pour le 
mettre en liberté. 
1] eſt RETROUDPE' V PERDU , 
cela ſe confirme au moment meme 
le 
— — — 


1 * 


* Schlüſſelbourg ou ville de la Clef, parce 
que cette place eſt la Clef de E Ingrie & de la 
Finlande, s appelloit anciennement Notebourg; 
c'eſt une fortereſſe batie dans une isle du lac 
Ladoga, fameuſe par le Si&ge qu en fit Pierre 
le grand en 1702, qui la remporta ſur les 

d le IT» Decembre de la meme annte. 
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gu on le retrouve , fon corps ft 
tout ſouille de ſang, on [a aſſaſſine 
d coups de poignards „VU eft 
perdu aw moment qu'il a;&te re- 
zrouve. Je fournirai d mes lefeurs | 
a la ſuite £9 dans. ſon lieu les par- 
#icularites les plus. mmtereſſantes 8 
ler plus preciſes qui me ſont venues 
de part & d autre concernantes cette 
action inhumaine & abominable. 
Je paſſe enfin 4 faire connoitre ce 
trop infortune Funes A 42 
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De a Vie, du Regne , & du 
detronement © | 


DIWAN III. 


1 DE RUSSTE. 


— 


Les A du Prince: I wan,” | 
Terre Alexiewitz (a) connu dans 
Phiſtoire ſous le nom de Pierre le 
grand (b) partagea le gouvernement 
avec ſon frre ain Iwan on Jean Ale- 


xiewvitz N eln Czar FB qui regna 


depuis 


* 


* r 


— 


* „ 


| (a) ns le 11. nen, r 
5) dẽcẽd Ie. . Février 1725s: 2 [ 
12 27. Aodt 1663. 

(a) 


le 18. Pn. dz. — 275 
Juin de la meme année, 
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depuis 1682. juſquꝰ en 1688. tems au- 
quel il abdiqua la Couronne Imperiale 


de Ruſſie pour laiſſer le gouvernement 
tout ſeul a ſon frere & delaifla apres 


ſon decds (a), de ſon Epouſe Proſco- 
Via Fœdorowna (5) Ie. une Princeſſe 
Wunde Catherine Iwanowna (c), qui 


 Epouſa (4) le Prince Charles Leopold 


Duc de Mecklenbourg Schwerin , du- 
quel mariage n4quit la Princefle Eli- 
ſabeth Catherine Chriſtine (e), qui 
Teſta à la Cour de Ruſſie, prit le nom 


d Anne (f), & fut Regente'en Ruſlie 


* en 974 enſuite chaſſèe (g) par 
P Im- 


a —_ ä — — . —_— — 
_ un — — 
" 


nn. 


(ae) ) arrive le 29. 5 i696. 
-© fille du Boyard Fœdor Petrowitz el 
nge en 1663. marice le 3. Janvier 

1684. & dEctdee le 24. Octob. i723. 

(e) nee le 9. Nov. 1692, decedee le B 
Juin 8 
x le 19. Avril e 

le ee e : 
55 en 7 f 7 
ann 5 1 2 
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| Imperatrice Eliſabeth & _enyoyee en 
exil (a), dans lequel elle finit fa triſte 
carriere (); cette Princeſſe avoit 6poy- 
ſce Antaine Ulric Prince de Brunſwic (e), \ 
dont elle laifla 19. Vinfortune Iman 

, [oc le 23. Aout 1740. qui fut proclame 
Empereur (/ ſous le nom d'I WAN 
III. apres la mort de Plmperatrice An- 
Ine & vecut ſous la Regence de a 
mere. L'Impèratrice Eliſabeth donc » 
i comme je viens de le rapporter , s'etant 
[| emparde du trône de Ruſſie Vota à ce 
> eune Prince (e) & Penvoya en exil 
r avec a famille dans une isle a 40. mi- 
* les d'Archangel dans un couvent ap- 
— I pelle Kolmgori, on ſe trouve encore 

Ii ſon Pere & les Princeſſes 2. Cathe- 
= . 


* FIT r 
b) dans un couyent de Ruſſie le 18, Avr 


—— 


1746. 
(e) le 14. juillet 1735. 
(le, le: 28.: Oct. $740 + 
e) le 6. DEc, 1741. 
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rine (a), & 39. Eliſabeth (b) ſes ſœurs 
& 4. un Prince, qui y naquit (e) & 
qui doit y <etre mort ſi on peut ajouter 
foi aux avis que Von en a regu de ces 
contrees du Nord. 

II. L'autre Princeſſe d&laifſee du 
frere aine de Pierre le grand s'appel- 
loit Anna Iwanowna (4); elle fut ma- 
rice (e) a Frederic Guillaume Duc de 
Courlande, lequel étant decede (J) elle 
fut declare Czarine de Ruſſie (g), apres 
la mort de Pierre II. fils de Pierre le 
grand, couronnee a Moſcou (5) & 
mourut (i) ſans laiſſer de poſtéri tè, au 
moyen dequoi toutes ces e 


ſuivies 
a) nce le 2 6. Juillet 1741. 
4 0 née le 1 = Nov. 174 
e) le 9. Mars 1746. — 
4) nce le . Fév. nouveau ſtile 1693; 
e) le 13. Nov. 1710. | | 


F) le 21. Janv. 1711. 

) le 4. Fév. 1720. 

5) le 28. e 
Ae. Od. 174% 


* n 
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ſuivies genealopiquement » il paroit, 
que les Czars Empereurs & grands 
Ducs de Ruſſie, de cette branche ſe 
ſuivent juſqu à notre Prince depuis le 
XVII. ſiecle de la maniére ſuivante: 


I. Iwan ou Jean Alexiewitz Er 
juſqu en 1688. 


II. Pierre I. ou Wieriewiis 5 * 
regna juſquꝰau moment de ſa r 


alors age de 53. ans. 1 
III. Catherine Alexiewna, ſa veuve 
qui ne regna que deux an 
IV. Pierre II. petit fils de Pierre le 
grand, deceds en 170. bg; ol 
V. Anna Iwanowna z qui menen 


qu' en 1740. & 95 h 


VI. IVA III. ou Jean, quimon- 


ta en 174%. ſur le Trône de Ruſſie, 


qui en fut depoſe la meme anne des 
lors train d'un exil dans un autres 


& qui vient de perir fi, malbeureuſe: 


ment dans a Priſon, du — de la 
OY de-Schliiſſelbqurg,,, 11-01. 
"WS Voll | 


— 
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Voilaà done le droit de ſucceſſion du 
Prince Iw AN au Trone de Ruſſie 
6tabli. ' Ce droit a été ſolemnellement 
reconnu par fa proclamation. , mais 
comme il étoit trop foible encore a 
ce tems, pour $'y pouvoir ſoutenir il 


a fallu ceder à la violence & aux nou- 


velles.brigues de la Princefle Eliſabeth, 
qui le ſacrifia à ſon ambition de re- 
gner. Toute fa famille a été envelop- 
pee dans ſon malheur & le but prin- 
cipal de , cette orgueilleuſe Princeſſe 
Eroit de faire clever le jeune IVA N 
le plus groſſièrement & le plus fimple- 
ment, qu'il fut poſſible „le nourriſſant 


dans une ignorance parfaite pour le 


rendre par la inhabile A jamais de pou- 
reit remonter ſur le Tröne. Chacun 
peut ſe fire ict de ſoi- meme un "ta: 
bleau approchant du malheur de cette 
Muſtre famille detronee- & perſccutée. 
On donme pour un fait averè & 
conſtant que Pen lu meme interdit a 


no A Ml ce 


r 06: 


_ 


i. „ os. Cod 7. Bin ad 
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ce jeune Prince tout ce qui pouvoit 
contribuer a ſon education,  principa- 
lement les ſciences, & qu'on ne vouloit 


abſolument pas, qu'il aprit a ecrire 


cependant on fait, que ſon Pere meme 
au defaut de Pencre , qui lui man- 
quoit, lui enſeigna à connoitre tous les 
caractères, les lettres & 'ecriture, & 
qu'il apprit ainſi a 1 & à Ecrite au 
mieux. : 


Les Sale naturelles eu perſon- 
Les forces de Paine & les heureux | 
talens avec leſquels la ſereniſſune mai- 
ſon de Brunfwic brille avec tant d'a- 
vantages n' ont pas 6t6 eapables ddeffa- 


cer les dons precieux de la nature de 
Fame de notre jeune Prince. Il eſt 


vrai, que le dur ſort de ſa famille a 


quelque choſe de particulier, qui ne 
peut que toucher les grandes ames, & 
nous ſommeęs convaincus, que de plus 
194504 B33 foibles- 
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foibles cataſtrophes ont affoibli Veſprit 
des hommes auxquels cependant il ne 
manquoit ni la reſolution, ni la bra- 
voure. On pretend que ces qualites 
de notre jeune Prince ont Ete en quel- 
que fagon la cauſe du ſacrifice de ia 
perſonne , quelques - uns en veulent 
douter , mais c'eſt une erreur: & je 
ne doute point, que ſa fin prematuree. 
ne ſoit regardee par beaucoup de per- 
ſonnes comme une preuve convain- 
cante, qu'il n'a pas ete un idiot. II 
Etoit renferme ſi a'Vetroit , que peu de 
perſonnes avoient V'honneur d'en pou- 
voir approcher, & par cette verite & 
ce principe meme il y; en a donc fort 
peu, qui peuvent porter un tẽmoi- 
gnage allure & certain de ſa perſonne, 
ſavoir s'il etoit ſavant ou non; mais 
comme la verite reſſemble à la renom- 
mee, qui perce & fe fait jour a tra- 
vers les murailles les plus &paiſſes de 
maniere que ſes nouvelles parviennent 
toldiol 8 ſouvent 


* 


" EMPEREUR DE RUSSIE. 23 
ſouvent juſqu aux oreilles du public, 


c'eſt par ce moyen, que nous ſavons 


que le trop infortune IWA N, dont le 
triſte ſort ſera deplore par les voix de 
toutes les nations larmoyantes & qui 
ont un coeur ſoit humain ou barbare, 
6toit un Prince dont Veſprit & les ſen- 
timens le rendoient auſſi digne de por- 
ter une Couronne que pluſieurs autres, 
qui Pont portee avec une rag repu- 


| tation. 


Il n'eſt pas douteux , que la nature 
wait ſuples au 'defaut des maitres que 
Pon a coutume de donner aux jeunes 


Princes pour leur Education, elle a pu 


faire en peu de tems plus Wouyrage » 
que tous les plus habiles maitres de 
Europe en auroient pi: faire, & ſon 
cœur, avec lequel il ſe trouvoit tou- 
jours ſeul en compagnie a eu plus de 
tems; qu il n' en faut pour le faire pen- 


ſer juſtement & pour lui faire 12 5 
fon: — en Philoſophe. Jin! 


Par- 
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Particularites du Regne & du detro- 
nement de | Empereur IW AN. 


Apres la mort de Pierre Alexiewitz 


II. le Trone de Ruſſie &tant dévolu 
ſuivant le droit d'heredite a la Prin- 
ceſſe Anne Iwanowna, Ducheſſe Dou- 
airiere de Courlande, la ſeconde des 
filles d'Iwan ou de Jean Alexiewitz, 
frere de Pierre I. cette Princeſſe mon- 
ta ſur un Trone qu'elle ſe montra di- 
gne d' occuper par la vigueur & la sa- 
geſſe de fon Régne. Elle avoit elevé 
au plus haut degré de puiſſance un 
Courlandois roturier, Jean Erneſt de 


- Biieren ou Biren, & qui ſe nomma 


par la ſuite Biron: Elle Pavoit fait 
clire Duc de Courlande apres la mort 
de Ferdinand, le dernier Prince de la 


maiſon de Ketler; & à ſa recomman- 


dation, la Pologne lui avoit donné 
Pinveſtiture de ce Duché. L'Impèra- 
we Anne .Iwanowna le voyant atta- 

aA quee 
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qute d'une maladie mortelle, ne ſon- 
gea qu aux moyens de perpetuer la 
fortune & le grand credit” de ſon fa- 
vori. Elle &carta du Tröne de Ruſſie 
la Princeſſe de Mecklenbourg ſa nĩe- 


ce; qu'elle avoit donnée en mariage A 
un Prince de la maiſon de Brunſvic; 


elle la fit renoncer à ſes droits & 4 
ſe pretentions ; elle nomma pour ſon 
ſucceſſeur ſon neveu, le fils de. cette 
Princeſſe à peine àgé de deux mois , 
connu ſous le nom d Iwan III. & mit 
cet Empereur ſous la tutelle du Duc 
de Biron, „qu'elle vouloit principale- 
ment favoriſer par cet arrangement. Ses 
valontes furent exẽcutees après ſa mort. 
Iwan monta en 1740. ſur le Trône 
de Ruſſie ſaus la Regence du Duc de 
Courlande, qui <toit devenu en effet 
le Souverain de la Ruſſie. Cela ne 
dura pas. longtems ; les principanx 
Seigneurs & les Prelats Moſcowits ou 

Grecs murmurojent de ſe yoir ſous Ia. 


os Fl © 
oy Alki | — 74 
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domination d'un étranger. Ce joug 
leur paroiſſoit honteux & inſuportable. 


La Princeſſe de Brunſwic „mere de 
notre Empereur, fouffroit ſurtout im- 
patiemment la dependance humiliante 
ou elle &oit reduite_; elle aſſembla 
pendant la nuit du 17. au 18. de No- 
vembre 1740. les mecontens.; ; on la 
nomma Regente de VEmpirg a le. Duc 
de Biron ſut arrets comme, un uſur: 
pateur & un tyran. On lui fit ſon 
procès, & les juges le condamnerent 
a mort; mais la Regente adoucit ce 
jugement & e en exit en Si 


berie (a). my * 3 0 Vii 


ks De 2 a A. 


7. Ce Prince, dont les reyers & Tilos 
tune ſont auſſi grands que ſes vertus, a Et ra- 
pellé de cet exil par EImperatrice actuelle- 
ment reguante & eſt rEint6gre dans ſes: Etats 
de Courlande & de Semigalle dans leſquels 
il vient tout rẽcemment d etre maintenu & 
confirms par 1a Diette Generale" des Etats 
aſſembles de la République de Palogne d on 
ce hef rel ve imme&diatement, & c'eſt tant 
lui, que pour le Prince her6ditaire ſon fils 
ſa paſteritẽ maſculine. 
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Dans le tems de ces diviſions & 
de ces troubles interieurs dans la Ruſ- 
ſie, & parmi les Magnats de I Empi- 


re, la Princeſſe Eliſabeth Petrowna, 
fille de Pierre le Grand ſongea ſerieu- 


ſement a monter ſur le 'Trone en de- 
tronant le Prince Iwan; tout le monde 


la defiroit pour Souveraine , & tous 


les ordres de VEtat paroifoient diſpo- 
ſes a Ty dever. Cependant la Prin- 
ceſſe de Brunſwic , Mere de PEmpe- 
reur Iwan , avoit regu des avis fur 
les complots, qui ſe formoient , mais 
elle ne ſavoit rien de certain, & ſes 


ſoupgons la conduiſirent ſeulement A 


avoir un entretien à ce ſujet avec la 
Princeſſe Elifabeth : quelques heure 
avant la révolution. Cette Princeſſe 
maitreſſe d elle meme , parut ſi tran- 


ſes diſcours, qu elle diſſipa les crain- 


tes que l'on avoit congues contre elle; 


la Regente s' abandonna donc a une 


Ce ene 
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tiere ſecurite. Mais au milieu de la 
nuit du 5 au 6 Decembre 1741. une 
partie du Regiment des gardes stant 
rendue a PAppartement de la Princeſ- 
ſe Eliſabeth, elle ſe mit auſſi tõt à leur 
tète. Elle marcha aux Caſernes, & 
determina le reſte des troupes a la 
ſuivre, elle donna ordre a pluſieurs 
Regiments Carreter les 3 em- 
ployés dans le Gouvernement. Elle 
fut obéie. En meme tems elle com- 
mande un autre Regiment , qu elle 
anime par {a preſence; elle ſe fait ou- 
. vrix les portes du palais, & &aflure 
des perſonnes de PEmpereur & de la 
Re gente. Elle leur annonga elle-me- 
me leur diſgrace „& fut proclamee le 
6 Decembre au matin, n 
de Ruſſie. | 


 Voila/V&poque des ddfeftres: de In- 
3 & des malheurs ne the 
2 Famille. | 
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Le 12. du meme mois, la Regente 
& PEmpereur detröné fon File, ſe re- 
tirerent en Allemagne, & furent con- 
duits juſques ſur les fronticres de 1a 
Pruſſe (a). 

Eliſabeth Petrowna ainſi parvenue a ; 
bout de ſes deſſeins, ſe fit couronner 

a Moſcou ſous le nom de Catherine II. 
& quelques tems après la Ducheſſe, 
mere du trop infortune Prince Iwan, 
qui venoit d etre detrone, fut arretze | 
a Riga en Lavonie avec toute i fa- 
mille; il furent enſuite exiles dans un 
Couvent pres d'Archangel ou le Pere 
de ce Prince trop infortune, fa Mere, 
le Prince ſon puis-ne frere , & les 
deux Princeſſes ſes ſceurs ſe trouvent 
encore 3 ce moment. > fan tn 
2x3 1 932 Voila 


— 
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Voila tout ce que j'ai pit recueillir 
des, particularites , du règne & du 


detronement de ! Empereur Iwan, & 
de fon Illuftre & trop inſortunte Fa- 


mille; car on a pourſuivi avec beau- 


coup de zele. la ſuppremation du fou- 
verur du court regne de cet Empe- 
reur , on a en conſequence donné & 


renouvellé les ordres gent raux de li- 
vrer au Senat de Ruſſie tous les Ma- 
nifeſtes , Ordonnances, Decrets » & 


autres Papiers Publics dans leſquels 1 


eſt fait mention du jeune Prince en 
qualité d Empereur „ou de la Princeſſe 
fa mere en qualité de Regente de 
Ruſſie, pour etre brules publiquement, 
avec cette clauſe releryatoire , que ceux 
qui en retiendroient quele ques-uns ſe- 
roient traites comme atteins & con- 
vaincus du crime de LeEze-Majeſte (4). 
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Art. Tragizue de Eprreur N 
e wee IAN 


* . Ruſſes _ e w. _ 


morables, par 4. ogupele ſcene tragir 
que, qui vient de 5 patter aux yeux 


\ 


de toute g Terre, Vici ie fait rom- 
me on Va publié de toutes parts. 


_./ Baſile Mirowitz Sous-Lieutenant * ; 


Re de Smolensko, de vous en 


ſectet: au jeune Monarque 53a ce que 
Lori pretend, vint dans la nuit du 15 
au 16 (Juillet (N. S.) avec: un detache- 
ment-denviron-30 hommes à ta for- 
tereſſe de Schlüſſelbourg, ou le Prince 


lan avoit &t6 transſeré depuis peu de 


fa premięre capfivité, qui a ſervinde- 
ür lee 428. &.,de demeur 
„ iite drin 2 2 04 37 7 Dt : us 


Conn de Ian upper T. 8. parks 10 „ ſous 


Re AN. ee 
ronnbes &c, p. 913. 914, | 
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re a toute ſa famille, qui y gemit_ en- 
core. Ce Sous- Lieutenant, comme on 
baſſure, exhiba au Gouverneur du 
Fort, un ordre ſimulé de Sa Maj. 
Plmperatrice de Ruſſie actuellement 
regnante, de 14 teneur 1 que Sa Ma- 
„ jeſtè ayant reldlu de depaſer la 
„ Couronte de PEnipire de Ruffſic 5 
„ & de la mettte für la Tete du 


„ Prince Iwan, lequel elle ẽtaĩt obli- 


„5 gee ſuivant: fa conſcience de regar - 
„ der, & de reconnditre pour Yhe- 
5 ritier legitime de Empire de Ruf: 
„„ ſie: au moyen de quoi, elle don- 
„ noit par ces /\preſentes ordres au 
mY Warner _ ce Prince en 
„liberté. % Sb 1995 ; o 


Mais > Gd au lieu de fe 
rendre à ces ordres gun fuſpectoit 
FPinfidelite reſuſa de 8 conformer 5 
fit N & 


De latte cots: e 158 e 
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fit mettre ſes" troupes ſous les armes. 
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de prendre ſes, meſures pour, forcer ce 


Gouyerneur „ Jur quoi ce dernier e 
rendit à appartement du jeune Prince 
& Taſſaſſina dans ſon. lit, de Ia manie- 
re la plus inflexible &. ha plus barba- 
re. Le , Premier coup que main 
meurtriere” porta aux jours du Prince 
fut un coup 'd'Epee ſut la tete, mais 
il ne fut pas d abord mortel, & ne 
ſervit qu'à rèveiller ce Prince trop in- 
fortun6 , qu dormoit dun profond 
fommeil; t$veills par ce coup fatal ; 
& voyunt ſon propre Höôte le vouloir 
aſſaſſmer; il ſe deſendit de fon mieux 
& lui rompit meme Pepee avec laquel- 
le il vouloit le tuer. Ce Gouverneur 
vayant manquer ſon coup devint plus 
furieux que toutes les furies de Pen- 

fer; il cria au ſecours, & fur le champ 
af wude boureau auſſi cruel & auſſi 
ſangulmaire que le premier, z parut dans 
appartement, & qui termina la triſte 


P ee GS... tins 


carriere' de cet 1 & op infor: 5 
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tuns Prince en Jul pergant le cbrps 
de 6 A 7 coups* de Ppoignard "donnes 
dans le coeur & dans 1 poitrbne, "de 
maniere que le jeune Iwan rendit ſon 


ame ainh malheureuſement entre les 


mains de ces barbares. | Cette 1 inno- 


gente Vichme ainſi, ſacrifice, & immo⸗ 


Ice, „ le Gouverneyr fit ouvrir. les por 


tes de la Fortereſſe, & fit jetter le 
corps mort perct de tous Cotes, & 
tout fumant de ſang devant Mizowitz 
&, ſex}, adherans „ en leur diſant avec 
un air fier & moqueur 33 boi votre 
„ Empereur, mettez -le à fla tete ds 
„ vos armt'es „ il fera ſahs doute une 

„ belle figure fur” le Tree Impe⸗ 


* ro ie £3” ee wins Ain 
' at el 4th, en ihn et 

Fur M421 Miro bitz; qui . 83 Voir 
T regarc de. la barbarie, de ce Gopyerneur 


de. ſang roi , doit $'&tre, lui meme 
| conflicug pyi lopmier en difant que „ puiſ 
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51 que maintenant ſon Scigneu & on 
„ Maitre &toit mort , il n'avoit plus de 
„ reſiſtance ultérieure 23 a 


On's *efforce à a juſtifier la conduite 
& le procedse auſſi criminel , qu inhu- 
main & barbare de ce Gouverneur, 
en diſant „ que P'Officier de garde 
„ avoit ardte de prévenir Penlève- 
„ ment de ce Prince par une telle 
„ voye. Suppoſe qu'on y fit interve- 
„ nit la force, & que Eetoit Ia pre« 
„ ciſement le cas, puiſque les aggreſ- 


„ ſeurs en repouſſant vi igoureuſement 
„ la garniſon du Chateau de Schlüſ- 


„ ſelbourg ſe frayoient deja le che- 
„ min vers Tappartement du Prince | 
5 priſonnier. | | 


1752 111 Al Pf 

La nouvelle FR cette ſeene e | 
te étant parvenue à la connoiſfffice de 
S. M. FImpæratrice de Ruſſie, cette 
Je a jugé a 3 pu- 
* 0 86 blier 


NY "<P , 
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blier le Manifeſte ſuiyant , qui a be 

imprimé a S. Petersbourg au Senat 

ts le. 17. Aouſt 1764. 
Catherine II. &c. ſgavoir faiſons 


par ces preſentes- a tous ceux quil ap- 
Ppartiendra. 


1268 


1 1755 9” Lorſque per la . 4e 
„ & au pre. des varux- "de 
5 tous nos fideèles ſujets, Nous mon- 
„„ tàmes ſur le Trone de Ruſſie, 


„ Nous n'ignorions pas, que le Prince 


Ne * Ivan, ne du mariage du Prince 

THE» Antoine de Brunſwic· Wolfenbutel , 
„ avec la Princeſſe Anne de Meck- 
| 5 lenbourg „ Etoit encore en vie. Ce 


„ Prince, comme tout le monde fait 


* 10 avoit a peine yu le jour, qu il fut 
5 Megitimement, deſigné pour porter 


27 la Ouronne Imperiale de Ruſſie; 


5 e. dense, il en fut peu apres exclu 
v pour ee & le ZOE: revint 
* 1 e | . | LSARET IG By » A 


par les decrets de la 0 
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„ A la légitime fille de Pierre le Grand 


„ notre très chere Tante, Plmpera- 


„ trice Eliſabeth , „ 81 glorieuſe, 2 
»» moite. Aer et 

* Nos premiers . A notre. 352 
„ nement au Tröne, apres avoir ren- 
»» du nos juſtes actions de graces au 
„ Ciel, furent par un eſſet de Thu- 
„ Manite , qui Nous eſt naturelle , da- 
„ doucir autant que faire ſe pour- 
5 roit, le ſort de ce Prince detrone 
„ par la volonts Divine, , & malhey- 
„ teur des fon enfance. Nous nous 


+», propoſames Cabord, de Je voir par 


” Nous-memes » pour juger des facul- 
„ t6s de ſon ame, & lui aſſurer con- 


„ Feducation qu il avoit reguẽ juſque- 
„ la, une vie ailce ; & tranquille. 
„ẽ Mais quelle fat notre ſurpriſe de 
„ voir qu ontre un bẽgayement in- 


com- 


- 


38 HISTOIRE. DIWAN III. 


„ commode pour lui-m#me, & preſ 


due incomprehenſiblè aux autres, il 
» Etoit abſolument privé d'eſprit & 


» de: raiſon. Tous ceux qui ſe trou- 
, voient alors avec Nous, virent com- 
s bien notre cœur ſoufftoit à la vus 
d'un objet fi propre a exciter notre 
* „ compaſſion & is furent en mene 

tems convaincus , | qu'il ne nous reſ- 
> toit d'autres ſecours 4 donner à ce 
» Prince, ne ſi malheureuſement, que 
„ de le laiſſer on il &toit, & de lui 
'» Procurer toutes les aiſances conve- 
v nables à a ſituation. Nous donna- 
> mes nos ordres en conſequence”*, 
5 quoique fon etat ne lui permit pas 
„ db'y etre ſenſible, ne connoiſſant pas 
„ les gens, & ne ſachant diſtinguer 
le bien du mal, ni faire uſage de 
» la lecture pour ſe préſorve * de Pen- 


nui, mettant au contraire toute ſa fe- 


* Ueité dans des choſes, qui marque- 


93 ren 


— 
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. 
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» rent, le Shlpedey, 4 ſon imegina- 


r tion. 


N * 
11 ob 2 


„Fer 8 par des 
„ Wes particuliéres, quelque mal in- 
»/ tentionne, ne cherchat à Vinquidter 
de quelque maniere que ce fit, on 
ne vaulũut ſe ſervir de fa perſoune 
pour troubler le repos public, Nous 
» ordonnames de lui donner une gar- 
» de {ure , & de mettrè aùprès de lui 
» deux; honnetes-. & fidèles Officiers 
» de la Garniſon. C' étoient le Capi- 
» taine Wlaſſieff & le Lieutenant T ſcho- 
kin; leſquels par leurs longs ſervices 
» datis le Militaire, ov leur ſanté avoit 
beaucoup ſouffert , mëritdient r6- 
> compeniſe, & un emploi tranquille 

» pour le reſte de leurs jours. Il toit 
trecummandé à ces deux Officiers 
„de prendre tous les ſoins imagina. 
„ bles de ſa nne 40% Ap 
& oe 2b Pug 89% 2 1, ot. 168k. 
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„ Cependant malgre toutes ces pré- 
» cautions , il a &t impoſſible d emp- 
» chet qu'un ſeclerat, par une me- 
» chancete des plus denaturées, & au 
„ mepris/ meme de fa vie, n'ait com- 
» mis à Schluſſelbourg un attentat, 
» dont la ſeule penſce fait fremir.. Un 
» Sous - Lieutenant © du Regiment de 
» Smolensko, Ukrarien de nation, 
» nomine Baſile Mirowitz, Petit · fil 
» du premier Rebelle qui ſuivit Ma- 
„ zeppa, & en qui le parjure s toit 
» tranſmis par le ſang, comme il pa- 
» roit, ayant paſſe ſa vie dans la dé- 
» bauche , la diſſipation | & le deſor- 
» dre , & stant privé par-la des 


» moyens permis de faire un jour une 


fortune honorable, ayant enfin per- 
du de vuè ce qu'il devoit à la Loi 
de Dieu, & au ſerment de fidelité 
» qu'il Nous avoit pretéè, ne connoiſ- 
» {ant le Prince Jean, que de nom, 
„& bien moins encore des qualites 
7 » de 
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„de ſe corps & celles de ſon atme) 
» ſe mit en tete de chercher à faire 
„par ſon moyen une fortune belatan- 
» te & quelque prix que ce flit, & 
» quelque ſanglante que pũt. devenir la 
» ſcene pour le. Public. | 11 la 1c. 
v Pour execution de ce ptojet aul A 
» fi! déteſtable que dangereus pour la 
» Patrie „ & deſeſpere pour lui · me 
> me; i demanda durant natre voya- 

» ge en Lieenie, quꝰ un Venvoſat-, 

» quoique ce ne fut pas ſon tour of- 
re la garde; qui ſe relève tous les 
» huit jours dans la fortereſſe: de 
* Sebliifſelbourg , & la nuit du 4 au 
7 du mois dermer à 4 heures apres 
'3 marnivit ; il &veilla tout dum coup ſa 
„grande garde, Ia rämgén de freng, 
„& thi” ordomia” de charger & Bales, 
5 Btrechükoff; , Nr de la for- 

- DF 96 F | D ' | 7 tes 
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>. terefle, ayant entendu du bruit, ſor- 
tt de ſon quartier & en demands 
» ta raiſon a Mirowitz lui meme; mais 
» pour toute | reponſe ce rebelle lui 
» donna un coup de la croſſe de ſon 
> fufil ſur la tète, dont il fut blefle , 
& puis le fit arreter. * 
cf » Apres-cela il lata Me | 
» &@ troupe attaquer à coups, de fen 
v le peu de ſoldats qui gardoient le 
h n mais ceucci ,. qui ſe 
a trouvoient ſous les ordres des deux 
4 Officiers nommes ci-· deſſus, le regu- 
2 rent de manicre , qu'il fut oblige de 
2 ot xetirer. Par une direction parti- 
s culiere, de la Providence, qui veille 
A la conſervation de la vie des hom- 
mes, il faiſoĩt cette nuit-la un brouil- 
Id fort épan, qui joint à la ſitug- 
lion interieure de la fottereſſe [fits 
TH. a * 
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» qu'il ne ſe trouva perſonne de bleſ- 
» ie, n1 de tue. a [> ( 


» Le peu de ſucces de cette pre- 
» mĩere tentative, ne pouvant faire 
» deſiſter cet ennemi du repos public 
» de fon projet de rebellion, le deſeſ- 
» poir lui ſuggera de faire amener 
d'un baſtion une piece de canon; 
„avec les munitions neceſſaires, < ce 
» qui fut d abord extcute. Le Capi- 
» taine Wlaſſieff & ſon Lieutenant 


» Tſchokin voyant une force à la- 


> quelle ils ne pouyoient reſiſter, & 

> un malheur beaucoup plus grand, 

> inevitable fi celui, qui leur &oit 

» confie, venoit à Etre delivré par le 

» ſang innocent, qu'il en couteroit a 

» la Patrie, dans de pareils troubles, 

» prirent entreux Vunique parti, qu ls 

> croyoient leur refter ; ceft-a-direy 
Da »dallp 


j 
| 


EPE RRTr7”_ ___—_—__ ——— —— = 
— — — — oe ee — 
* 


* 


44 HISTOIRE D'IWAN III. 
» Paſſurer la tranquillitè publique en 
» abregeant les jours de Vinfortune 
» Prince. | 


„ Conſiderant en outre, que s'ils 
» cachoient un priſonnier , que Pon 
» Sefforgoit de leur arracher avec tant 
» d'acharnement; ils riſquoient d'etre 
» punis ſuivant toute la rigueur des 
> Loix , ils 6ierent la vie au Prince, 
» fans etre arretés par la crainte de 
» recevoir la mort de la main d'un 


v ſcélerat reduit au deleſpoir. Ce mon- 


2 ſtre voyant devant lui le corps du 


2 Prince ſans vie, fut fi frappe de ce 
» coup inattendu , qu'il reconnut au 
moment meme ſa temerits & ſon 
» crime, & en marqua ſon repentir 
I devant fa troupe „qu'une heure au- 
> | Paravant il avoit ſeduite, & rendus 


» complice de ſon forfait, 


>. Ce 
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» Ce fut alors que les Officierss 
qui avoient Etouffe cette revolte dans 
>» ſa naiſſance, s'aſſurèrent conjointe- 
» ment avec le Commandant du Re- 
» belle; ramenerent les ſoldats a leur 
» devoir , & en envoyèrent à Notre 
» Conſeiller Prive actuel, & Senateur 
» Pannin, ſous les ordres duquel ils ſe 
» trouyoient , le rapport de cet, eye- 
» nement , qui quoique malheureux , 
» n'avoit pas laifſe par la protection 
» du Ciel, que de detourner encore 
» un plus grand malheur. | 


» Ce Senateur fit partir ſur £ Feb 
» le Lieutenant Colonel Caſchkin. avec 
» des inſtructions ſuffiſantes pour aſſu- 
» rer la tranquillite & le. bon ordre | 
les lieux » & Nous ,envoya, en 
» meme tems un Courier avec le de- 
» tail de cette affaire. En conſequen- 
» ce de quoi Nous ordonnames à no- 
» tre Lieutenant - General Weymarn , 
D 3 » de 
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ade la Diviſion de St. Petersbourg , 
» de fe tranſporter dans Vendroit., & 
» de faire les informations neceſlaires , 
» leſquelles étant finies, il vient de 
» Nous remettre les interrogatoires; 
» les depoſitions des témoins; les con- 
» victions, & enfin le propre aveu du 
» ſcélérat. 


» Ayant reconnu la grandeur de ce 


v crime, & combien il intereſſoit le 


» repos de la Patrie entiere: Nous 
2 AVOns remis toute cette affaire a no- 


tre Senat, & lui ordonnons conjoin- 


>» tement avec le Synode d'inviter les 
» trois premieres Claſſes, & les Pre- 


» ſidents de tous les Colleges , pour 
» en- entendre le rapport de. la bou- 


che du Lieutenant - General Wey- 
» marn, lequel en a pourſuivi-les in- 
» formations , de prononcer enſuite la 


» ſentence , ſelon les Loix de Em- 
» pire, 


w_ 
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» pire, & après qu'elle aura 6t6- fi- 
» gnee , de nous la preſenter; 5 pour 
„que nous la en na 


L'original eit ſigns de la proprs 
main de S. _ Lb] | 
21g { CATHERINE. 


a ige au Senat Dirigent LY St: 
Petersbourg , le 17 Aouſt 1764. 


„Le | trop” infortuns Prince Iwan , 
ayant donc ainſi ets aſlaſline, ſon corps 
a ete expoſe a eee pendant 
trois jours co, onſ{ecutify „ pour que le 
public fut convaincu de ſa triſte mort, 
& que par la ſuite on ne put en ſup- 
poſer, a cet, gard; en conſequence 
de quoi 8. M. Czaarine a, depeche 
les nen n&ceſſaires pour Me no- 
vfiet; la mort du Prince Ivan; tant à 
S. M. Pruſſienne „qu aux Illuſtres Pa- 


rens du decedé, & aux is 


run des e *. 


* # 4. 
* 
- 
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Q 415 < (2 [5119 e 
Nomen ebe - Liruthighe 
Mirow itz pour: avoir- tente. de 
libe rer le Ft | Wan. 8 * 


Slüvunt ce qui a danlgire jubgwe ici; 
nous appretioris enfin que le Sous-Lieu- 
tenant , Mirowitz, a été condamné à 
mort par le Senat de St. Pererabourg, 
& que le 26 Septembre dernier on 
excEcuta ſur lui „ ſur TIsle de P 
bourg a Pendroit. accoutlime des Tj 
plices , ta ſentence de mört pronon- 
c&e contre lui par PAſſemblee Gene- 
rale du Senat Dirigent; il fut decapi- 
te publiquement, & ſon corps avet 
TEchaffant fuxent brulés ſur le ſoir. 
Une partie des foldats qui @toferit' ſous 
ſes Fly „& qui fe laiſſerent ſeduire 
par lui, en prenant part à fa! confpite- 
tion, furent punis corporellement le 

meme Jour, & envoyes dans differen- 
| tes | ra Avignees," La ſentence 
en 


MM A.  _ £A RH _ A_ ws  0- 
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en langue Ruſſe a été le meme jour 


rendus publique par Vimpreſſſon, qui 


en a EtE faite. \ "» 


Procedure d Þ extraordinaire contre 
Mirovvitz & ſes complices », 
faite par autorite du Senat Di: 
rigent de St. Petersbourg. 


Il n'eſt pas douteux, que le Public 
attend avec impatience apres la nou- 
velle du precis de la ſentence rendue 
par le Senat Dirigent avec la reunjon 
du St. Synode Dirigent de St. Peters- 
bourg , des trois premieres Claſles » 
&. des Preſidents des Colleges contre 
Mirowitz , & ſes complices , pronon- 
c&e le 20 Septembre, & ex6cutce le 
26 ſuivant. Elle eſt très grande étant 
umprimee fur deux feuilles & demie; 
avec un tres petit caractère. Une pars 
S * tie 
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tie conſiderable renferme les allega- 
tions juridiques & les allegues des 
loix Ruſſes, & des articles militaires 
que l'aſſemblee des Juges a eu devant 
les yeux, & que Von peut fort bien 
paſſer ici ſous ſilence , comme choſes 


abſolument inutiles , en donnant le 
precis de cette ſentence extraordinai- 


re. La voici donc telle que je Vai re- 
gs de bonne main. 


„Qudique PAſſemblee ait Fabord 


> le Lieutenant-General Weymarn ne 
> ſoyent ſuſceptibles d aucun doute, 
» on n'a pas laiſſe pour convaincre 
» un chacun, que VAſlemblee a uſe 
de toute la prevoyance & de toute 
ola juſtice, que de faire comparoitre 
> tant Mirowitz que ſes complices cha- 
>»,.cun nn » & de les interro- 

> ger, 


13. que les informations faites par 


er; 
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» ger » ſavoir ſi leurs depoſitions ſur 
,» les articles fur leſquels ils ont été 
„ interrogés; ſont en effet telles? Si 
” elles ont ete ſignees de la propre 
„ main de Mirowitz ,. & de ceux qui 
„ont Puſage d' ecrire? S ils n'en a- 
„voient rien cache & retenu? & 
„ enfin ils n'avoient plus rien a 7 
„ajouter ? Sur quoi ils ont aſſure tant 
2» Par. ecrit que verbalement » que 
„leurs depoſitions | etoient effective- 
„ ment telles, & qu' ils n'avoient plus 
„ rien ay ajouter. Comme dans ces 
„ Intervales de tems, que Mirowitz 
2» 2 EtE devant Aſſemblee z on S 'eſt 
7 appergũ avec Etonnement & pitié, 
5 de la mechancets , & de fon au- 
5 dace tEmeraire » qui eſt plutot un 
” endurciſſement beſtial; il @ Etc con- 
2» * de le faire exhorter par quel- 


E 2 _ ques 


» 
* 
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ques Membres de l' Aſſemblée, ſa- 
voir un Eccleſiaſtique, & trois S6- 
culiers pour le porter à un vrai ré- 
pentir , & à un aveu pour ſavoir 5 
n'avoĩt rien ' cache? Ce qui fut exc - 
cute le meme jour par PEveque de 
Roſtow, Afanaſei, par le Hettmann 


de la petite Ruſſie, Comte Raſu- 


mowsky, le General en chef, le 
Prince Galizin, & le Preſident du 
College de Medecine , Baron Tich- 
erkſſow; leſquels declarerent enſuite 
par Ecrit a VAſſemblee, que Miro- 


witz, en homme, qui ſe preparoit 


à la mort, avoit fait le plus ſincere 
aveu, qu'il ravoit rien de ſurplus 
a ajouter a fa depoſition , & qu'il 

vouloit ſouffrir dans Vautre monde 


toutes les peines & tourmens „ & 
ne pas regarder le Royaume de 
2 Dieu, 
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„Dieu, Sil avoit célé ou caché quel- 
„ que choſe. Comme ſur tout ceci 
„ I Afſemblee avoit juge que Paveu 
„de Mirowitz étoit conforme a la 
„ VErite , & qu'excepte ceux qu'il 
„ woit nommes, il n'avoit d'autres 
„ complicee de ſon crime, elle con- 
„ clut de rendre la ſentence ſuivante 5 
„ tant contre le chef rebelle, que 
,» contre les autres.' 
Premierement il paroit de Ia nh 
4 Mirowitz le méchant deſſein, 
*entrepriſe actuelle de priver S. by 
pid notre tres gracieuſe Souve- 
raine, d'un Trene auquel elle a été 
elevée par la prevoyance Divine, & 


les ſouhaits unanimes de tous les peu- 


ples, & d'ter par une meme ſuite a 
S. A. I. Paul Petrowiz Grand Duc, 
& Succeſſeur au Trône, ſon droit de 


E 3 ſuc- 
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ſucceſſion, d'elever en ſon lieu & 
place ſur le Trone le Prince Iwan, 
qui en a été dépoſé par la ſageſſe Di- 
vine, & de forcer par les moyens les 
plus violens ceux qui auroĩent voulu 
s$'y oppoſer ſans Epargner meme le S8é. 
nat Dirigent & le St. Synode. F 

Comme il a mis ce projet a ex&cu 
tion autant qu'il a d&pendu de lui, il 
eſt inconteſtablement un ſeditieux, te- 
belle, conſpirateur, & criminel de 
Empire; il a congu cet impie deſ- 
ſein parce qu'on ne lui permettoit pas 
Pentr6&e libre dans tous les Apparte 
mens de S. M., & parce que Fon n 
lui a pas donn une reſolution ſati 
faiſante fur la demande qu'il avoit fai 
te des biens de ſes ancetres, qui on 
également été confiſques. pour cauſ- 
| de trahifon; il s eſt auſſi effectivemen 
| flatt 
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flatts par cette entrepriſe criminelle de 
faire une fortune au moyen de quoi 
il eſt convaincu du crime de L&ze- 
Majeſte. Ayant trouve un complice 4 
ſes vues criminelles dans la perſonne 
d' Appollon Uſchakow , Lieutenant du 
Regiment d' Infanterie de Welikoulz- 
kitz, il eſt alle avec lui dans VEgliſe 
de notre Dame de Caſan; ou ils ont 
confirms leur deſſein malheureux à la 
ſace des autels; & lui Mirowitz a re- 
double ſa m&chancete en faiſant des 
veeux temeraires au Tout - Puiſſant, & 
la Sainte Vierge, & aux Saints pour 
lui accorder leur aſſiſtance, & le ſe- 
courir dans ſon entrepriſe, au moyen 
de quoi il a p&che tres groſſierement 
envers Dieu & ſa falnte Egliſe; pour 
la meilleure reuſſite de ſon entrepriſe 
tem raire && m chante, il à fait un 

E 4 ordre 
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ordre faux au Nom de Sa Majeſté Im- 
periale , auquel il a appoſe une fauſle 
ſignature, ayant encore fabrique plu- 
ſieurs Ecrits ſeditieux qu'il a eEcrits de 
fa propre main, & remplis , de termes 
tres indecens tant contre la perſonne 
facree de Sa M. Imp. que contre la 
tranquillitè publique de I Empire. 


Il Feſt donne toutes les peines ima- 
ginables d'envelopper dans ſon projet 
ſeditieux des ſimples & des idiots, à 
quoi il eſt auſſi parvenu d'y engager 
dans ſon complot les plus ſimples de 
ceux qui Etoient ſous ſon commande- 
ment, les autres il les a gagnes par 
fineſſe, & d'autres par force & ſous 
menace de les tuer; c'eſt ainſi qu il 
les a engages a attaquer leurs confre- 
res, & a faife feu ſur eux, non ſeu- 
lement de fuſils, mais auſſi d'un canon 

, Þ ls 
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qu'ils avoient braque contre eux pour 
les forcer à accéder à leurs deſſeins; 
comme donc Iaſlaſſinat force du Prin- 
ce Iwan ne pour le malheur, veſt 
qu'une ſuite de Pentrepriſe fougueuſe 
de Mirowitz , il reſulte qu'il en eſt in- 
conteſtablement Pauteur principal, & 


a regarder meme comme ſon propre 
aſſaſſin, ce qu'il a auſſi avoue lui-me- 


me devant l' Aſſemblee.' 


2. Le Lieutenant Appollon. Uſcha- 
kow qui a eu une entiere part aux 
mauvais deſſeins de Mirowitz ; & qui 
a ſigns conjointement avec lui tous les 
Ecrits faux , qui ont été fabriques par 
le dit Mirowitz, auroit également mé- 
rits le ſupplice de la mort, $'il etoit 
encore en vie , mais on apprend par les 
actes de la procédure, qu' ayant été 
envoyé le 29 May (v. ft.) de Pan- 
nee courante par les Colleges des 
| 40S guerres 


— 
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guerres avec de argent au General 
en chef le Prince Wolkonskoi a Smo- 
lensko, il s'eſt noyE en chemin. 35. Les 
Corporaux Kuinew , Oftpow & Mi- 
ronow, qui étoiĩent en meme tems de 
garde dans le tems - du ſoulèvement, 
qui s'eſt fait a Schlüſſelbourg, de me- 
me que les foldats Pisklow, Boſtow , 
& PitatewW , qui ont ete- ſeduits par Mi- 
rowitz quelques heures avant le ſoule- 
vement , a effet d'y prendre part, au- 
roient en effet tous merits d etre pu- 
nis de mort, cependant parce qu'ils 
ſe ſont longtems defendus de vouloir 
y acceder , & neanmoins ſe ſont laiſſes 
enſuite ſeduire artificieuſement, il leur 
eſt dicte a quelques uns de paſſer dix 
fois, K d'autres douze fois par les 
verges par un nombre de mille ſoldats, 
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& condamnès enſuite a etre employes 
le reſte de leurs jours aux travaux. 


= Tambour Anofriyew, le Fi- 
fre Katſchurm , & 36 ſoldats qui 
ont &ts nommes particuherement , ont 
etc de front ſans cependant rien ſavoir 
des deſſeins de Mirowitz , & comme 
ils ne purent ſe reſſouvenir ayant t 
Eveillés de leur ſommeil, & ſe ſont 
laiſſẽs porter à toutes ſortes de deſor- 
dres , i eft ordonne que 4 d'iceux , 
ſur lefquels le ſort tombera', paſſeront 
10 fois par les Yerges de 1000 ſol- 
dats, les autres 5 fois & ſerviront en- 
ſuite perpetuellement en qualité de 
ſumples ſoldats dans des ee Eloi- 
EnEes. | . 

4. Les 10 ſoldats qui ont &s REY 


146, & qui fans fuſils avec leurs épées 
b * 


| 
| 
[| 
| 
| 
| 
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& bayonnettes ont été à la fronte ſer- 
vant {implement a la garde du Com- 
mandant que Mirowitz avoit fait ar- 
reter, de mime que le Fourier Le- 
bedew, qui s' eſt joint à eux, & dont 
Mirowitz ne pouvoit ſe ſervir à cauſe 


de ſon imbecilite, font condamnès de 
ſervir le reſte de leurs jours en qua- 


lite de ſimples ſoldats dans des garni- 
ſons Eloignees , afin qu ils apprennent 


a ne plus manquer a leur devoir. 


5. Le ſergent de la garniſon Schlir- 
kow, & le Canceliſte de la Chancel- 
lerie du Commandant Michailow , ſont 


declares abſous , attendu qu'ils ont été 
forcés à prendre part a la edition ; 


mais le Corporal de Partillerie , Korkin, 
& 4 ſoldats foumis à ſes ordres ſont 


condamnès à paſſer 3 fois par les ver-. 
ges de 1000 hommes, attendu qu ils 


au- 


- 
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auroient pd ſe cacher, enſuite d'etre 


employes aux travaux, & d'&tre en- 
1 dans des garniſons eloignees. 


6. Le Chirurgien Neßgow, 13 fol- 
dats, & 2 ouvriers qui Etoient a dif- 
ferents poſtes, ſont declares innocens. 


7. Le laquais de la Cour Tiſchon 
Haſatkin , qui a avoué lui-meme d'a- 
voir tenu avec Mirowitz des diſcours 
indecens, eſt condamne a etre baton- 
né, & à ſervir en qualité de _ 
ſoldat. l 


9. Le Lieutenant en ſecond, Semen 
Tichewardſew , fans s arrèter aux dif 
cours indecens qu'il a tenus avec Mi- 
rowitz, $'2ft encore particulierement 
rendu coupable en ce qu'il S eſt eloi- 
gné de St. Petersbourg fans le ſavoir, 
& Vagrement de ſon Commandant; 

| | | & 


* 
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& dans le tems que .Mirowitz lui a 


communique le projet qu'il avoit for- 
me de delivrer le Prince Iwan Antor. 


nowiz, quil n'en a rien revele a per- 
ſonne , > mais comme a a commis ce 
crime par pure ſimplicits, „il eſt exem- 
ts du ſupplice de la mort, mais il 
doit etre depoſe de toutes ſes charges, 
& condamnè apres ſix mois de priſon 


de ſervir en qualité de ſimple ſoldat 


dans un Regiment éloigné d'ici. A la 
fin de la ſentence on trouve ce qui 
ſuit. | «Fit 

Les Membres du St, Senat Dirigent 
ont fait a, P Aſſemblee ordonnee la de- 
claration littErale z qu'ils ont Ete. pre- 
fents a la lecture des actes de la pro- 
cdure concernant Mirowitz & ſes 
complices , qu' ils ont vu leur propre 

aveu, & qubils etoient de voix accor- 
2 . dante 


r 


pad % A XX 
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dantes, que lui Mirowitz pour ſon 
crime, de meme que les complices 
avoient merits les plus rigoureuſes ye 
nes de mort au moyen de quoi ils 
n'avoient rien a oppoſer a la ſenten- 
ce, qui eſt a rendre contre eux, mais 
qu'en leur qualite d'Eccleſiaſtiques ils 
ne pouvoient acceder a la ſignature 
de la ſentence de mort. Cette deela- 
ration eſt ſignde : Demitrei Metropo- 
litain de Novgorod , Afanaſſei , Eve- 
que de Roftov ; ; Simon, Archiman- 
dritte de Beloſercki; Gabriel Arche, 


veque de Petersbou 7 & Layvrentii 
Archimandritte du Cbuvent de 905: 


totroizki, | 
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Refexcions politiques & critiques. 


| Avant Pexecution du Sous-Lieute- 
nant Mirowitz condamine à mort com- 
me on le vient d'obſerver, Sa Maj. 
I'Imperatrice de Ruſſie lui a encore fait, 


dit-on, la grace de n'etre que ſimplement 
decapitè; on a inſinue qu's ſon exé- 


cution , il ne plaignoit, que le Prince 
Iwan, & qu'il avoit ſouhaits que la 
poſterits ne penſat plus a cette hiſtoire 
tragique ; ſur quoi Jobſerverai en paf 
fant. ſans comparaiſon de perſonnes, 
que IEmpereur Otton etant a Pagonie, 
appella Cocceium & en lui remettant 
Empire, lui donna cette legon : qu'il 
ne devoit pas Poublier, mais auſſi, 
qu'il ne deyoit pas trop penſer a lui, 
de peur que le ſouvenir de {a mort 
r'excitas un trouble; mais nous ne de- 

; | vons 
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vons encore juſqu'a preſent rien crain« 
dre de ce cõté - la. Cependant nous 
devons remarquer ici, qu après que Mr. 
je Comte de Woronzow , Miniſtre & 
grand Chancelier de Ruſſie eũt notifié 
aux Etats Genc taux la mort du Prince 
Iwan, S. A. S. Monſgr. le Duc de 
Brunſvick-Wolfenbutel , General-Feld- 
Marechal, commandant l' Armee Hol- 
landoiſe , a cauſe de la proche paren- 
te a ce trop infortune Prince, a pris 
le deuil 5 mais voila tout „ & nous 
n'avons pas appris qu en Ruſſie qui que 
ce ſoit ait imitè ce grand exemple p 
cependant nous ne pouvons juger que 
d'une apparence exterieure , car il le 


peut fort bien qu'il y a encore à ce 
moment des Grands & des Magnats 
. en Ruſſie qui portent interieurement 
un deuil plus ventable que celui dun 

1 * 


F 
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däehors qui pour la plipart du tems 
n eſt qu une affiche de ſaiſon „&& il ſe 
peut auili qu'un deuil pareil durera 
Pius jongtems qu'un deuil ordinaire, 
c eu a- due juſqu a-ce que ce meurtre 
lot venge par une main plus torte 
que I humaine. Cette mort qui eft main- 
tenant fignifice a tous les habitaps 
de la terre, & qui fait fremir I huma- 
nite» nous fait du moins connoitre z 
que la grandeur de la naiſſance eſt ex- 
poſte au malheur, comme! le plus vil 
| particulier de Funivers, & pourquoi 
nous en &tonnons - nous fi fort, tan- 
dis que la derniere tige des Ducs 
de Suabe, le noble Conradinus n'a 
pas été plus heureux; ces ſortes de 
choſes ſont le fait de celui qui a le 
bonheur & le malheur des hommes 


dans ſes mains, & qui par. la fait con- 
noitre 


- 
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noitre à tous les humains , que ron 
ne peut jamais dire avoir heureuſement 


navigue avant que Fon Tait atteint le 
port. 


Je ne ſai ſi on notifia cette mort 
tragique au Duc de Brunſvick Antoi- 
ne Ulrich, mais je ſai que peu de 
tems après chacun ſe diſoit en Ruſſie 
tout bas a Poreille , que ce Pere in- 
fortune Etoit mort ſubitement , & c'eſt 
de quoi il n'y a pas beaucoup à $6 
tonner. Le Prince ſon fils qui a été 
une victime d'Etat a Schlüſſelbourg, 
Etoit ſon premier & légitime fis, & 
comme il arrive ſouvent que la mort 
d'un enfant a auſſi occaſionnè celle du 


peère, la meme choſe a auſſi pd arri- 


ver ici. 


Sur quoi je rememorierai mes lec- 


tours > que Seleuque apres avoir &t& 


- F e vaincu 


/ 


/ 
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vaincu par Demetrius & perdu tons 


ſes Etats, ẽtant queſtionne fi cela ng 


lui faiſoit point de peine ? répondit 
non | parce que mon fils Antigone vit 
encore, & voila comme un pere in- 
fortuné eſpère toujours pour le bon- 
heur de ſon fils. Si celui ci au con- 
traire eſt encore plus infortune & plus 
malheureux que ſon père, toute eſpé- 


rance eſt perdue , & par une conſe- 


quence naturelle la vie auſſi , parce 


que perſonne ne peut vivre fans F 
perance. 


Il eſt donc probable de toute be- 
babilits que cet infortunt pere n'a pas 
ſurvècu de longtems fon malheureux 
& trop infortune fils, & ſurtout {+ 


Pon doit ajouter foi à ce qui d'en eſt 
répandu a cette occaſion en Ruſſie 


meme d' où on nous a marque i immé - 
Gates. 


* 
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diatement apres la mort du Prince 
Iwan, que IImperatrice, de Ruſſie 
avoit incontinent depeche un Courier 
en Sibèrie relativement aux circon- 
ſtances de cette mort, & .que ce Cou- 
rier Etoit charge de depeches impor- 
tantes concernant la malheureuſe fa. 
mille de cet infortuns Prince „ & nous 
apprimes quelques tems apres que Ton 
avoit fait dans le Nord des ex6cutions 
ſanglantes parmi quelques grandes fa 
milles dont les femmes & les enfans 


wavoient pas meme été exceptés. Ne- 


anmoins, & quoi qu'il en ſoit je ne 
veux hazarder ici aucun jugement te- 
meraire au deſavantage de qui que ce 
Git, mon eſprit eſt nullement preoccu- 
p, je n al que le ſeul objet de la mort 
d' Iwan devant les yeux, c 'eſt elle 
qui fire toute mon attention, je les 
fue uniquement ſur ſes principaus 
We; | F3z- bow 


— 
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boureaux, & c'eſt par ce principe, 
& par la raiſon du jugement ſouve- 
rain que Yen laiſſe à mes lecteurs que 
Jai fidèlement rapporte generalement 


ce qui veſt paſſe pour & contre dans 


cette cauſe tragique , & tout ce que 
Je n'ai pu recueillir, & apres cela il 
ne me reſte plus que quelques reflexions 
politiques dont je leur fais également 


part, en leur laiſſant le meme droit 


& pouvoir d'en ju ger comme de tout 
le reſte; je ſouhaite que leur embarras 
ne ſoit pas fi grand que le mien, car 
Javoue ingenument que plus je refle- 
chis & plus je commence a. douter, 
& mes mille doutes ſont combattus 


par mille autres raiſans que Jai. tou- 
jours eu à douter, fi ce qu'on a pu- 


bliè du Prince Iwan au ſujet de ſa 


pretenduè imperitie a la moindre ap- 
Parence de E & de verite. 


Gene: 
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Genereuſes liberalite de I Impeta -H 


trice de Ruſſie apres Vaſſalſinat 
du Prince Ivan. 


Les premiers recompenſes de leur 
travail furent 1. le Capitaine Com- 
mandant du Fort de Schlufſelbourg 
& 2. le Lieutenant de garde dans 
y Anti chambre du feu Prince (NB. les 
deux allaflins). Le premier a été avan- 
c au grade de Lieutenant- Colonel, & 
le ſecond à celui de Capitaine. Sa M. 
en reconnoiſſance de leur zele leur a 
fait des preſens conſiderables » 8 leur 
a encore fait a chacun une penſion an- 
nuelle & viagere de dix mille Rou- 
bles, ce qui fait aux environs de 60 


mille Livres monnoye de France. 
Le 3. fut le General Weymarn, 


. $'ctant tranſports. a Schlufſel- 
bourg 


72 HIS TORE D'IWAN III. 


bourg par ordre de TImperatrice , 


aux iins de faire les informations pré- 
liminaires ſur les lieux, & en faire en- 
ſuite ſon rapport à ſa Souveraine, $'eft 
fi bien comporte dans ſa commiſſion , 


& a ſi bien rempli les intentions de 
ſa Maitreſſe, qu'elle Va gratifiè d'une. 
Terre très grande & tres conſidèrable 


en Livonie. 


Le Regiment de Smolensko dans 


lequel Mirowitz occupoit le poſte de 
Sous- Lieutenant, n'a pas moins ſujet 
de fe louer des bontes & de la cle- 
mence de ſon auguſte Souveraine ainſi 


qu'il eſt prouve par la declaration ci 
inſeree. 


> 


Cathe- 


7 
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Catherine II. par la grace de Dieu 


Imperatrice & Autocratrice de. toutes 
les Ruſſies &c. &c. 


Faiſons ſavoir à notre Regiment de 
Smolensko, que ſuivant la juſtice que 
nous rendons à tous fideles ſujets, 
Nous ne pouvons nous repreſenter „ 
qu' avec une extreme compaſſion com- 
bien le Régiment de Smolensko doit 
etre conſterné par la faction ſeditieuſe 
d'un de ſes Officiers appelle Mirowitz, 
ainſi que le detachement qui ſe trou- 
| va avec lui dans la Fortereſſe de Schluf- 
ſelbourg; mais comme le crime de Pun 
ne peut porter aucun prejudice a ceux 
qui n'y ont eũ aucune part, & qu'il 
nous eſt d' ailleurs connu avec com- 
bien de valeur & de bravoure ce R- 
giment v eſt toujours ſignalẽ dans tou- | 
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tes les occaſions en campagne , fa con- 
formité aux reglemens & ſa diſcipline 
militaire qu'il obſerve encore mainte- 
nant avec toute l'exactitude; nous a- 
vons voulu aſſurer ce Regiment de 
notre grace & faveur Impèériale; en 
conſequence de quoi Nous defendons 
a tous ceux qu'il appartiendra de ne 
lui faire jamais le moindre reproche de 
la trahiſon de Mirowitz, & cela en 
quelques fagons qu'il foit. Voulons 
que celui, qui contreviendra en ce qui 
eſt ici de notre volontè, & qu'il en 
ſoit convaincu, ſoit puni exemplaire- 
ment. Donne a Sarskoje-Selo, la troi- 
ſieme de notre regne, le 21 Sept. 1764.” 
(C. S.) Signe 
CATHERIN E. 
f Imprime à St. Petersboutg au Se- 
nat le 17 Novembre 1764. 


Ri. 
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Reflextons politiques £7 particu- 


lieres ſur la mort du * 
1 Wan. 


Le Manifeſte public à cette occa- 


ſion par PImperatrice de Ruſſie, por- 
te en termes formels „F quelle fut notre 
» ſurpriſe de voir qu'outre un bẽgaye- 
» ment incommode pour lui - meme » 


» & preſque incomprehenſible, il Etoit - | 


» abſolument prive deſprit & de rai- 
» ſon, ne connoiſſant pas les gens 
» & ne ſachant diſtinguer le bien du 


» mal, ni faire uſage de la lecture 
» pour ſe preſeryer de Pennui. 


Sans entrer ici dans un long detail 


pour combattre des raiſons qui paroif< 
ſent convainquantes aux perſonnes qui 


wont pas connu ce Prince infortune, 
je cri ſimplement ſi tant * qu il ait 


* oo 
Io Sg 


” 


3. 
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6te tout-a-fait prive de raifon & d'eſ- 
prit „ fans connoitre les hommes „ fans 
pouvoir parler „en un mot un idiot 
qu'y avoit-il' a faire de le reſſerrer fi 
Etroitement ? qu'avoit-on a craindre de 
fa part, a qui pouvoit-il nuire? rayant 
pas meme Pulage de la langue pour 


pouvoir expliquer diſtinctement ſes in- 


tentions, quel eſt le peuple qui lui au- 
roit jamais obẽi? qui Pauroit place ſur 
un Tro6ne auſſi puiſſant & auſſi formi- 
dable que celui de Ruſſie, comment 
auroit - il pd gouverner ſes Etats, & 
- quelles ſont les Puiſſances qui auroient 
reconnu un tel animal tout-a-fait ir- 
raiſonnable pour PEmpereur de toutes 
les Ruſſies, & qui auroient recherche 
ſon alliance. 
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Mais on argumente de la forte, cela | 
a 6t6 dit-on „, pour empècher que par 
» des vues particulieres quelque mal 
» intentionne ne cherchat a Tinquiéter 
„ ou ne voulit fe ſervir de fa perſon- 
» ne pour troubler le repos public. 


Et encore une fois, quel trouble en 
ſeroit · il reſults au repos public d'un 
homme incapable à tous égards, & 
qui en ſtupidité n'auroit jamais en ſon 
pareil; & a ſuppoſer que Von ait 
craint une ſ{edifion, n 'eſt-il pas certain 
qu elle ſe ſeroit appaiſte delle meme a 
la vue ſimple du perſonnage inhabil? 
Ne Pauroit- on pas abandonne fur le 
champ a ſon triſte ſort? je le repete , 
| qui lui auroit - il obei? a lui qui devoit 
avoir Et6 incapable de proferer la moin- 
dre r reglce „bien moins de pou- 
| G 3 voir 
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voir donner des ordres, & de gou. 
verner; mais ce qui fait ici mille fois 
prcjuges pour le contraire c'eſt Vordrs 
que ſes boureaux ont dit à Mirowitz 
d'avoir de Paſſaſſiner plutdt que de con- 
ſentit à ſa liberté, car ſi on P'avoit 
enlevẽ de force on n'auroit pas été 
longtems dans l'ignorance de ſes capa- 
citss ſpirituelles & naturelles ; on Va 
donc fagrifie, & ſi tant eſt qu'il ait 
Et6 tel qu on veut Vinſinuer , le cri- 
me eſt encore plus abominable d' aſſaſ- 
finer ainſi un Prince qui &toit deja aſ- 
ſez malheureux d ailleurs, un Prince 
dont on wavoit rien A craindre, qui 
<Etoit ſans ambition, & incapable de 
fare ni bien ni mal, au moyen de 
quoi & à tous égards on ne doit & 
ne peut regarder pour ſes boureaux & 
ſes aſſaſſins que le Capitaine Wlaſſieff 
& le Lieutenant Tſchokin car on ne 


"pk 
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peut pas croire que PImperatrice en 
cas de cette inhabilite & de cette im- 
peritie tant naturelle que ſpirituelle, 
leur ait ordonne -de le tuer, d' autant 


que cette Princeſſe eclairee ſavoit bien 


qu'elle ne * jamais rien craindre 
29. Nous avons  remarqu6 que ces 
Officiers ont declare à Mirowitz avoir 
les ordres de prevenir renlèvement 
du Prince priſonnier par. une telle 
voye , & dans le Manifeſte de Plm- 
peratrice Ceft porté „„ qu ils prirent 
entr eux Funique parti qu ils cro- 
» yoient leur reſter, c'eft-a-dire d aſſu- 
rer la tranquillite publique en abré- 
» geant les jours de Vinfortuns Prince. | 


Comment accorder cette contradic- I. 
tion? ö - 


G 4 Nous 
S 


* 
| 
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Nous pourrions encore faire ici 
quantite de reflexions pareilles, mais 
nous laiſſons à nos lecteurs a Vimita- 
tion d' Horace, le loiſir d'en faire eux- 
memes, Il n'en eſt pas moins etabli 


que le Prince Iwan a été une victime 
d'Etat. ” 


"Diſcours adreſſe aux manes du 


trop infortune Prince Ivvan. 


Illuſtres temoins d'une exiſtence ſu- 
neſte, reſtes precieux d'une famille 
augufte , nee ſur le Trone, & qui n'a 
fait que de paſſer depuis quelques ſié- 
cles d'une infortune a Vautre ,. qui na- 
vigue fans- ceſſe ſur Vocean d'une mer 


orageuſe, & qui nous ſont des preu- 
ves certaines de Vincertitude de la 
. grandeur des humains; venez recevoir 


Fof⸗ 
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Poffrande- & le tribut des larmes que 
toutes les nations verſent ſur le tom- 
beau de votre trop infortune Prince... 
Helas ! quelle incertitude du bonheur 
des mortels ? quels changemens de 
tems? weſt· ce donc que jeux d'enfans 
& que vanités que nous voyons de- 
vant nous. Un ſort plus que cruel, 
chagrinant , capricieux & barbare , fait 
naitre Pun fils dune Princeſſe, & Pau- 
tre un eſclave, renverſe des nations 
entieres dans la pouſſiere, & donne 
aux pauvres les palais qu il a otes aux 
riches. Comment cela eſt · i poſſible ?. 
&c cependant on en voit e venement 
tous les jours. Quand Vinfidelite ai- 
guiſe ſes fleches, & qu il ne pleut que 
malice & que mechancets ſur terre, 
& pendant ce tems. la les heros dont 

5 Gig ets 
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le courage perce à travers les murail- 
les, & les remparts, ont les bras lies, 
& que tous les chemins qui condui- 
ſent dans les champs de lauriers leur 
ſont coupés, ils deviennent involon- 
tairement inutiles a PEtat , & trainent 
une eſpece de vie languiſſante & one- 
reuſe expoſes entre le poiſon & le fer, 
entourẽs nuit & jour d'ennemis or- 
gueilleux „ cruels & barbares » dont 
ils deviennent enfin quand ils y pen- 
ſent le moins les victimes que am- 


dition immole à fon appetit inſatiable 


dans le tems qu ils meriterozent plutot 
Tattendriſſement & la protection de 
tout univers. Mais hélas 1... que 
ſert-il dans ce ſiecle pervers ae vous 
rappeller des choſes dont vous pouvez 
vous memes porter un temoignage 


perſonne] , Cen eſt donc fait. pour 
| jamais 


.- A*%. Ons Son A, 3%. 
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jamais... Vous ne le reverrez plus, 
& votre e auſſi terrible qu'el 
le Ia été, ne peut que vous rappeller 


un ſouvenir Eternel qui vous ſera auſſi 


triſte que fatal.... compagnes fidèeles, 
qui garde fon tombeau; Ce qui doit 
du moins adoucir vos peines, c'eſt 
que Phumanité en s' efforgant d eſſuyer 
vos larmes, en les voulant tarir par- 
mi les conſolations maternelles, ne peat 


elle meme s empecher de verſer fur ce 
meme tombeau, qui recele le meilleur 


de ſes enfans, un torrent de larmes 


qui font plus plaintives que les vo- 


tres, elle ne diſcontinuera jamais de 
ſoupirer contre la cruaute & la bar- 
barie du ſort, remplie de crainte & 
accablee. de triſteſſe. Ses yeux pleins 
de douleurs elle jettera auſſi quelques 
fois un coup - d' ceil de pitiè ſur ces 

. G 4 mu- 
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murailles qui doivent encore renfer- 
mer un vieux & reſpectable Prince 3 
qui eſt encore afſez heurenx Sil n ap- 
prend pas la triſte & tragique fin 
d'un fils tendre & cheri. 


Aink Princes de la Terre. © 


Puiſſances redoutables, Monarques 
invincibles, arbitres Divins de la deſ- 
tinée des peuples ici· bas, de quel ceil 
fremiſſant & colere ne regardereꝛ · vous 
pas cet abominable aſſaſſim & le meur. 
trier d'un ſang auſſi illuſtre que le võ- 
tre? Vous, en qui Dieu a mis une 
partie de fa Toute· puiſſance ſur terre, 
& qui tes ſon image vivante, laiſſe- 
rez - vous cet exEcrable meurtre im- 
puni, diſculperez- vous Paſſaſſiu en ex- 
en Phomicide . „vous, A 


qu: 


— 
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qui la juſtice & les couronnes, que 


vous portez, donnent le pouvoir ſur 


le criminel, & fur le boureau , 


dont '&pee meurtriere eſt encore ſouil- 


lee d'un ſang ſi illuſtre, & fi cela 
arrivoit comme il eſt impoſſible qu'on 
puiſſe le croire; à quels nouveaux pe- 
rils, a quels dangers extremes n' ex- 
poſeriez - vous pas Yos propres vies , 
& celles de vos auguftes & dignes 
ſucceſſeurs; vous &tes tous également 
mortels & ẽgalement expoſes a tou- 
tes les fatalités de la condition humai- 
ne, comme un ſimple particulier, & 
meme davantage ſuivant les triſtes 


exemples que les ſiecles nous en four- 


niſſent, & cependant toutes vos il- 
luſtres marques & declarations de ſcep- 


tres & de couronnes ainſi que vos 


tréſars ne ſont rien que des Ecailles 
3 brilces » 


* 
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briſces , que pouſſiere & que fable, 


Vos Majeſtés & les titres pompeux 


ſuivant la nature, ne ſont qu'un bon- 
heur qui vous eſt donné à credit, qui 
ſont ſoumis à Vinconſtance , aux chan- 
gemens & à Paneantiſſement. Un ſeul 
moment fatal ſuffit pour vous faire 
perdre meme juſqu'a Peſperance , & 
pour vous r6duire Vobeiſlance d'un 


homme à qui vous aurez commande 


la veille. Dites-moi, Grands de la ter- 


re, où demeure a preſent le Prince 


de Babylone , Veffroyable Nimrod , 


fa pouſſiere eft deja longtems Eventee _ 


& diſperſe , ce cruel chaſſeur eſt dans 


Jes bras de la! mort? Où eſt Urne 
des cendres des heros de la Grace — 


qui portoient la terreur & la mort 
partout, & qui defaiſoient des armes 
entieres ! Qui fait od eſt la tete d' An- 


mbel, 


T 
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nibal , du Grand Guſtave, & d' au- 
tres valereux guerriers dont la gloire 
eſt immortelle ; le palais de Semira- 
mis, & le marbre qui embelliſſoit ſes 
jardins ſont ruinés, Por de Carthage 
a deja Et fondu plus que mille fois, 
en un mot tout ce qui eſt ſujet au d- 
pèriſſement eſt ſoumis au meme ſort. 
D'où vient il donc que nous nous don- 
nons tant de peine pour courir apres 


des choſes qui ſont plus vaines que la 
vanitè meme , & qui ne ſont d'aucune 
ſtabilite ou duree permanente » que 
nous employons ſouvent le poiſon , le 
fer & le feu pour nous en rendre 
maitre, pour nous les aſſurer & pour 
les abandonner peu de tems aprèes, 
ſoit alors de gre ou de force, & que 
le vrai bonheur n'a pas tant de parti- 
ſant; un Trone, une Couronne , un 
Empire, 


* 
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Empire, fut: il plus grand que les E- 
tats du grand Seigneur, en vaillent-ils 
bien la peine que nous nous donnons 
pour nous les acquerir, & le Roi An. 
tigone ra-til pas raiſon de dire, en 
conſiderant les choſes du veritable co- 
t6, que Von ne devroit pas meme ra- 
maſſer une couronne que Pon trouve- 
roit dans les ruës, en refléchiſſant ſur 
les inquietudes qui y ſont attachés & 
qui en ſont inſeparables: & tandis que 
la vie reſt qu un petit pelerinage qui 
ſe termine dans les hauteurs celeſtes 
& heureuſes, & que le monde weſt. 


qu'une hotellerie de laquelle nous ſor- 


tons pour nous rendre dans la perfec- 
tion, nous le voyons toujours ſur le 


meme pied. Depuis le commencement 


du monde les choſes vont toujours 
leur 
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leur ancien train, & perſonhe ne peut 


s'en exempter ou appeller plus loin 


qu'aVeternits, ou le meme jugement a 
juge & attend tous les mortels. Ici- 
bas, outre le plus & le moins » Petat 


de Thumanite' ne peut plus changer, 


le privilege que Dieu & la nature 
ont accords aux hommes n'a pas plus 
d' etendue pour l'un que pour l'autre, 
une famille meurt, elle ſe perd & diſ. 
paroit 5x une autre la ſuit & la rem- 
place, & les habitans de la terre font 
ſans · ceſſe changss. | Cela me fait ref: 
ſouvenir à une Hiſtoire qui a quelque 


rapport avec ce que j'avance. „ Un 
” Dervis | qui voyageoit par la Tarta- 


9” rie, vint dans la Ville de Balck ; » 
„ Perreur le conduiſit dans un Palais 
Royal, il crut que  c'&toit une jhotel- 


75 Jeris ou un cabaret public comme 


H N u il 


. 
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il y en a de batis dans ce pays aux 
» fraix communs pour les voyageurs , 
» enſuite ayant longtems porte ſes re- 
» gards d'un coté & dautre il enfila 
» une longue gallerie dans laquelle il 
„ Etendit ſon manteau pour y repoſer 
» à la maniere des orientaux; des que 
>» Iz garde Vappergut , elle lui deman- 
» da ce qu'il avoit à faire en ces lieux? 
il rẽpondit qu'il &toit intentionn de 
> paſler la nuit dans cette hotellerie , 
» ſur quoi la garde lui repliqua qu'il. 
> ſe trompoit, que ce n' etoĩt pas une 
>» hotellerie , mais que c' toit le palais 
» du Roi, Le hazard fit que le Roi 
> vint & y paſſer dans le tems qu'ils ſe 
> diſputoient encore enſemble. Ce 
» Monarque Levantin ſe rit de Fer- 
» reur du Dervis, & lui demanda com- 
» ment il ſe pouvoit fairs qu'il füt fi 
2 ſupple pour ne pas fayoir faire une 
155 » df 
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» difference entre un palais royal, & 
» une hotellerie publique? Que votre 
» Majeſte me permette, repondit le 
» Dervis , d'dfer lui faire ſeulement 
» deux queſtions : qui a habite cette 
» maiſon après qu'elle fut achevee de 
» bitir ? le Roi rẽpondit mes ancetres, 
» & qui a été le dernier, continua le 


» Dervis, qui a demeure ici? mon 


» pere, répondit le Roi, & qui eſt 
» ce qui y demeure aQuellement ? 
» Ceft moi, repondit le Roi , & qui 
» eſt-ce qui y demeurem apres la mort 
» de votre Majeſte? le Roi repliqua, 
» le jeune Prince mon fils. Eh bien, 
» je ne me ſuis donc pas tant trompe, 
» $'Ecria le Dervis, car une maiſon 
» qui change fi ſouvent d'habitans , & 
» qui Tegoit cofitinuellement un höte 
> apres Pautre n'eſt certainement pas 

H z un 
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un palais „mais au eontraire une ho- 
» tellerie. Au moyen de quoi il eſt 
» donc vrai de toute vérité, qu'il n'y 
» a rien de plus conſtant ſur terre que 
» Vinconſtance , & que le tems & les 


» circonſtances diſpoſent a leur gre de 


' » la deſtinée des hommes qui ne ſogt 
» nes que pour mourir. 


| Vous donc, dis je encore une fois 
5 illuſtres Princes, qui tes aſſis ſur des 
| trönes „ accables de ſoucis & de veil- 


K * qu tems, regardez dur le 
dernier monde, ſur celui auquel vous 
venez de ſacceder , ſur celui qui vient 
de fe perdre : a vos yeux, faites - vous 
| © rendre compte des moindres particu- 
l | larites qui peuvent, vous Ctre avanta- 
geuſe anf qua vos peuples » {ur leſ- 
© _ quels 


| * 
les 7 prenez bien garde au moindre 
1 


3 1 r 
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quels le grand Dieu vous a donne un 
pouvoir illimité en imitant ſes ſaints 
Commandemens , marquez chaque cir- 
conſtance, chaque évenement ſur vos 
tablettes » peſez tout au plus juſte, 
examinez ce que fait votre voilin , 
choiſiſſea, concluez, entreprenez ce 
que Veſprit peut inventer, abandon- 
nez pas ce qui peut contribuer a at“ 
teindre la fin de vos ſouhaits, envoyez 


des armes formidables pour cueillir 


des lauriers, forcez par vos armes à 
ſatisfaire vos defirs, contemplez en de- 
Ja les fruits, & voyez ſar le chemin 


de votre bonheur , de vos vidctorres » 
| de votre felicits » dans le tems que 


toutes les nations vous adorent pour 
ainſi dire, & qu'elles vous ſont tribu- 
taires , vous rencontrez tout - a- coup 


une ẽpine, une circonſtance unprevue 


H3 went 
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vient changer dans un moment la face 


de toutes ces choſes flatteuſes & ſe- 


duiſantes, la colomne à laquelle vous 
vous ſouteniez, chancelle, Veſperance , 
les ſouhaits & le but apres lequel vo- 


tre imagination Etoit dreſflee, refroidiſ- 
lent toutes les ſcenes , changent & 
demembrent en un inſtant tout ce qu ils 
avoient raflemble avec peine, voyez- 
en le nouvel exemple que la Ruſſie 
vous met ſous les yeux „ c'eſt dans 


ce vaſte Empire que la tyrannie vient 


de vous en laiſſer une preuve &ternel- 


le. Apres cette ſcene ſanglante ti m- 


blez pour vos enfans , tandis que Pu- . 


nivers tremble pour vos perſonnes la 
crees. 


| 
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De Phumanits & de CVinhumanits. 


Humans vir inbumanus non nomine 
Un — ne mbrite pas 4 etre ae. 
le homme, 


' Uhumanite eft la ddcoration la plus 
elevée, la plus noble & la plus bril- 
lante du coeur des mortels ; c'eſt elle 
qui en fait des hommes cheris & reſ- 
pectẽs, qui caracteriſe leur grandeur * 
qui ſoutient leur reputation, leur puiſ- 
ſance & leur gloire; ſon Empire eſt 
le plus grand &. le plus paiſible qu'il 
y ait ſur terre, parce que tous les 
cœurs qui la connoiſſent ſe ſoumettent 
volontiers a fa puiſſance & à {a do- 
mination, & lui payent volontiers 
leur tribut, ſes etendarts ſont partout 
victorious all triomphe de tous <0» 

. =, ues 
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dans les abymes des enfers. Et en 
effet, qu'y a- t- il de plus noble, de 


blos aimable, & de plus merveileu 


en une ame mortelle, en un homme 
qui n'eſt fait que pour 'vivre | trois 
| Jours (a), que cette humakits qui le 
rapproche de ſi pres de 155 Cru 
o de lui-mbme.” RAN, 1 


- Aujourd'hui Ee que. les. vices. 
ont detrone-la vertu, depuis quils re:, 


| gnent avec un pouvoir abſolu for le 


coeur des meéchans ,. 1 nous avons Daf 


freux © & fremillant Aſpect de , quantite 
| 3” - d/IT = 


* 
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? # +4 þ - l 3 7 » ® 2 * . * 74 if 
13 : * > £1 w i346 0 1 8 p I C57 


"(a) Le premier, cel Ie jour de 1a nails 
ſande, le ſecond la vie de homme, qui ne 
dure pas ſeule ent un jour, & qui ſe x6dait! 
a. un ſeul moment , que le tems ſur (es) alles 


 Aorees va porter 25 Eternit , & le e 
denn een le jour * u mort 


erer 
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de ces. figurss. humaines * de ces ani- 
maux à, deux . pieds qui. 8 efforcent 
euxmemes; ; de prendre n air inhu- 
mamte:, ; & d endurgir le ur que 
la nature leur a donné, & qui ſe croi 
roient affrontẽs ſi on pouvoit. dire 
deux, que I infortune & e malheur 
de leurs frexes qui ſe promenent, ) & 
qui errent ſut la ſurface de la terre 
dans les diſgraces-de-Vimpenetrabilits: 


d'un ſort bizarre && malheureux, a- 


voient toùche leur cœur; nous en a- 
vont à la honte du genre humain mo- 
mentanemient- de triſtes exemples, & 
celui que nous - preſente le maſſacre 
tout recent de Lilluſtre & legitime bé- 

rĩtier du Trone de Ruſſie, n'eſt pas le; 
ſeul que nos ayons dans ces tems od. 
IL; paroin que, le Ciel eſt iran, & 
la tetre de fer. l 45 G4 Fr 110 T1 Ol 


* 
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La queſtion ,/ ſi en reer tuck 
ques ſenſations” ſecrettes de lhumanité 
ſans etre touché du malheur de ceux 
qui ne ſont pas malheureux par leur 
faute , eſt contradictoire; car la meme: 
propriete des ames nobles. qui peuvent 
voir le bonheur d autrui ſans Venvier 
doit naturellement nous porter à avoir 
compaſſion avec le malheureux; & 
nous engager à le ſecourir. Tous les 


hommes ſont. allies- ſi Etroitement les 


uns aux autres; qu ils ſont tous en- 


ſemble ſdumis aux mtmes cataſtrophes, 
& ne: ſont: diſlingues qu en des choſes: 
accidentelles, cleſt - A- dire que le pur 


hazard fit naitre de maniere, que le 
plus grand. & le plus elevs des hom- 


mes; Sil veut bien refleclür far? ſon 


Fenn 


—— 


ne gon mepriſer le plus pet. Quel 
mY „ a * 
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aug eft-I g dans a, Mile qu 4 
Willage, dans tel; qu ſel endrpit dl 
monde, que cela oi, plutõt ou * 
tard qu un autre » de telle ou de telle 
maniere, dg+zels gu de tels parens „ 
cela meſt cammun ment que la raiſon 


due celurci Hleurit dans let dignits, 


quiil-eſt, riche & heureux / lautre au 
gontraire pauvre, mepriſe & digne de 
commiſe ration. Flu a Niu, que nous 
fuſfibns fl Deureux que de ne jamais 


pouvoir oubher cela l que nous puiſ- 


Gons. abaiſſer & detfuire par ces re- 
flenions notre orgueil , cette: paſſion 
qui en elle mẽme æſt ſi dteſtable, gui 


note de genre humein dinfamie, & 
qui pout le moins ne co pa U 
tout à des homes „ qui ſont tonjeurs 


MOuVDig; en mos ta aun ſentiment 
E > RG de 


” 


10 N wehe un 


choſe 5 dibin a) While The 100 
fat air autres; cel Aénne à fstte GK 
prit ul Lontertement inexprimüble 
& dont leb ames baſes ne font pas 
| capablts] Le plus grand contenteinent 
que Pon pet imaginer ou ſe ſouhar- 
ter ne confifte-t- #'pas #Ofaire le Bon- 
heur des autres A les Geber deln 
pouſſiere ou” Pour mieux dire du | 
cahos de Vinfortunb' dans des circon- 
ſtances heureuſes, un etre malheureus 
qui. tombe ſous le fardeau de la misQ 
re, de Topprobrez & de la perſccu- 
tien; & fi je ne me rrompe, Cell 
toujours été lep privilege & le drott 
des grands de la terte, S. quiils ſont 
en'ar avant {cope . ſe! pro- 
=». "oo * 5 curer 
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2 * contentement ſi noble. Et 1 

eſt, ainſi, que, devons: nous done 
ener de ceux qui ſe: moquent de la 
misère des hommes? de ceux dont le 
cœur barbare eſt content. Si ceux qui | 


ont donné la vie à ces infortunès ſont 
par un ſureroit de malheur & d in- 
fortune tourmentes par le beſoin, par 
I triſteſſe,; 3 & par 1a misere. 


Au moyen de quoi; il eſt done E- 
tab que celii qui peut ette barbare 


& human he werte pas le nom | 


Ghomme. Les Dieux en creant Thom: 
me n ont pas eu d' autre intention que 
de produire un Etre paiſible & ben. 


Regardons la ſtructure: de ſon corps 


popr nous en convaincre. [Il reſt pas 
marque des ſignes de la barbarie & 


de Vinhumanite , , au contraire i n'a 
| que ceus de pamour & de la pitis 2 


* 


weeds WM 
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it a deux yeux pour voir ceur qui 
ſont dans le beſoin , & qui ſont aban- 
donnes; il a deux pieds pour aller 
dans le Temple du Seigneur, & pour 
jouer les Dieux, & pour ſe rendre 
aupreès de ceux qui ont beſoin de fon 
aſſiſtance, & de ſes ſecours, & par aa 
devenir ſemblable aux Dieux; il a 
deux mains pour faire des bienfaits da 
tous cotes; il a une langue pour dé- 
fendre la veuve, Porphelin '& le pri- | 
ſonnier , abandonnes A eux memes ſans 
ſecours; il a un cœur pour aimer les 
Dieux, un eſprit pour reconnoitre les 
bonnes actions, 8 une volonts libre 
à choiſir le bien; mais pl Wa ni les 
cornes du taureau 2 ni le fer du che- 
val, ni les ongles du _tigre » ni les 
hich du lion „ ni le e des ſer- 


1 „ +0 
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intention a été de nous rendre Egale- 
ment bons, compatiſſans & miſcricor- 
dieux envers notre prochain: voilà ce 
que diſoit ſouvent Marcus Antonius 
un Empereur Payen, & nous, qui 
ſommes des Chretiens, nous ne raur 
giſſons pas d avoir des ſentimens plus 
barbares , & des conſciences plus cri- 
minelles, & d'etre phis inhumains que 
tous les Barbares de Tancienne Bar | 
barie enſemble.  * | ear; 


Nous avons de tous 5 vi des 
tee qui ont paſſe leur vie dang 
des bizarreries inſurmontables & aus- 
quelles une deftinee. malheureuſe 3 & 
un. ſort contradiQtoire ont donne lieu; 


11 ft vrai que Pambition , cette enne⸗ 


mie jurée de la tranguillits des hom: . 
mes, & de tout le genre humain, a 
tres. ſouvent elle ſeule fait plus de cri- 


mes 9 toutes les autres Me geères de 
1 N 


— 
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Lucifer, le ſang de notre trop infortu- 
ne Iwan n'eſt pas le ſeul, qu'elle ait 
rẽpanduè pour aſſouvir ſa paſſion, fe- 
minine, ſanguinaire &-demeſuree ,- fi 
tant -pouvoit etre qu'il y eũt quelque 
miſtere dans le maſſacre de ce Prince, 
mais cela eſt fort problematique car 
les eminentes qualités „je dis Phuma- 
nit meme que nous voyons briller fur 
le Trone de Ruſſie, ſuffiſent pour ef- 
facer tous les faux prejuges. Rappor- 
tons un  exemple_qui fait Egalement 
glacer le ſang dans les veines, dont 
Phumanite ne peut ſe reſſouvenir qu'en 
repandant un torrent de larmes. Nous 
| ſavons que tous les ſiecles fourmillent 
en ſcenes les plus tragiques & les plus 
ſanglantes. Nous voyons des Rois, 
des Princes & des Princeſſes allaſſines, 
ee 0 ee & detrones 
| dans 
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dans tous les tems; ce que Penvie & 
Pambitiori de rgner ont pt effectuer de 
tout tems, elles le pourront encore tou 
jours, & fans hazarder uti jugement 
teméraire ſur le maſſacre Nn 
& trop" infortuns Iwan; jettons un 
coup dell dans le XIII. ſiecle, & 
nous y trouverons que le Prince Con- 
radinus, un petit- fils du Roi Frederic ll. 
que 1 l'on avoit depouillé de ſes domai- 
nes & biens domainiaux” en Italie; , 
Gans ſon bas Age ayant été ſoutens 
par Frederic Duc d Autriche aux fins 
de pouvoir revendiquer ſes Etats ufur- 
pes par Charles d Anjou frère de Louls 
IX. Roi de F rance, ayarit el le mal- 
heur de tomber par un malheuremt 
hazard dans les mains de ſon ennemi, 
fut decapite a Naples en 1268. avec 
ſon fidèle Frederic, & quelques au- 
28101 a tres 
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tres de ſes amis. Ce qui hata la mort 
de ce /Prince furent à ce que T hiſtoir 
re rapporte quelques paroles que Fon 
faiſoit alors valoir, & qui portoient, 
vita Conradini,, mors Caroliy- mers Con 
radini vita Caroli, ceſt- = @— dire la vie 
de Conradinus ſera; la mort de Char- 
les, & la mort de Conradinus ſera la 
vie de Charles, au moyen de quoi il 
Sagifſoit de ſe deharrgſler de ce lg 
time heritier. pour s affermir autant 
plus ſur le Trone, Cela fat EXECUtE 
au milieu de Naples à la vue & aux 
yeux de toute la terre. Robert Bari- 
ſienſis Chancelier de Charles lui ayant 75 
I6 1a ſentence, de mort, le jeune Prince 
lui cracha au yiſage en lui demandant 

jn qui lle rendoit {i audacieux & ſi t& 
„ Meraire d'õſer prononcer une ſen- 
„ tence: de mort contre un ſang Royal; : 
* toutes 
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toutes les obſervations: ne ſervirent a 
rien, & le ſang de cet illuſtre & in- 
fortume Prince, que ſa naiſſance & ſon 
droit rendoient ſeuls malheureux & 
coupable aux yeux de Charles, fut ver- 
ſe avec celui de ſes amis. Le Comte 
Robert de Flandres avoit fait toutes 
les oppoſitions & repreſentations poſ- 
ſibles, mais elles furent auſſi inftuc- 
tueuſes que celles du jeune Prince, il 
partit de Naples fans nd anmoins $ima- 
giner qu'il fut poſſible qu'un Roi ſe 
ſduillat d'un pareil crime; & ayant che- 
min faiſant appris que la ſcene tragi- 
que avoit été confomimce , il retourta 
ſur ſes pas, tua de ſa propre main le 
Chancelier Robert, & fit ſur le champ 
tuet le boureau qui avoit | df6 porter 
ſes mains meurtrieres, criminelles & 
5 ſur la perſonne dun Prince 


gue 
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que les Dieux avoient fait naitre pour 
lui commander, & mon pour lui tran- 
cher le fil de ſes jours. 111 B 


= 


Ce font la de ces evenemens tragi- 
ques & bizarres que la perverſitè des 
ſiecles & des moeurs du tems nous 
met de tems en tems ſous. les yeux», 
pour nous faire reſſouvenir que nous 
ſommes les habitans d'un monde im- 
parfait, cruel & partial. Je laiſſe aux 
ſpeculateurs ſevères a faire ſur de pa- 
reils evenemens les reflex ions qu ils 
jugeront a propos, pour moi, je fais 

les miennes à part, je crois bien fait 
| dans le monde tout ce que les autres 
font, je ne m embarraſſe que de ma, 
propre conſcience , & il n'y a que mes; 
faits propres que examine de plus 
pres z* & que je condamne quand je 
| les 


* 
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les trouve etre dans le cas du blime 
& de la viciflitude. Le reſte des mor- 
tels ne m'embarrafſe guères, je vis 
dans mon coin de la terre retiré des 
vanités, de Porgueil, de Penvie de 
ambition, & de toutes ces milles paſ- 
ſions ennemies du repos des humains ; 
mais quand je lis dans les hiftoires des 
ſiecles Ecoules , quand Jentens le recit 
des luſtoires auſſi tragiques & auſſi in- 
fortunees que Peſt celle du Prince mon 
heros, je ne puis que m'&mouvoir de 
tendreſſe & de pitiè en deplorant le 
ſort, Vaveuglement, & le malheur des 
hommes en general, & en plaignant 

en meme tems leur foibleſſe. 

Et pourquoi nous fermons- nous nous- 
memes les yeux ſur notre bonheur, : 
& ſur notre felicité, qui ne depend. 
que de 'nous-memes ? pourquoi detrui- 
92 | re 
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re ainſi Pouvrage des Dieux, & facri- 
fier Vinnocence la plus ſainte ſans cau- 


ſe & ſans raiſon? Et dans quelles vues 
devenons nous fi inhumains & ſi bar- 
bares? Pourquoi abjurons - nous Vhu- 


manité, & nous revoltons- nous con- 
la des queſtions auxquelles je ne dois re- 


pondre que d un reſpectueux ſilence en 
tirant le rideau ſur tout le genre hu- 
main. 


Mercuriale. aux ap ns du wes 


= 
PA, © 


Fe ln meurtriers cruels, 
monſtres plus que barbares, quelle é. 
toit votre audace a lever _ Vos- bras cri- 
minels, & a tirer le poignard contre 


| votre Prince, centre un Prince dont 


le malheur & la captivite innocents; 
. ; de- 
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deyoient ſuffire pour arrèter vos pas 
precipités, contre un prince dont vous 
deviez Ette les fidèles ſerviteurs & 
gardiens, les protecteurs & les dé- 
fenſeurs contre ſes ennemis, gil eũt te 
poſſible qu'il en ait pd avoir ſur terre. 
Contre un Prince, duquel vous n'avez 
jamais pu vous plaindre „qui a ed pour 
vos foibleſſes plus d 'indulgence que 
vous navez jamais merits , contre un 
Prince, qui ſemblable à un jeune agneau 


repoſoit dans les bras du ſommeil » qui 


n'avoit aucun ſujet de ſe .defier de 
Vous , qui ne gen Etoit jamais mis en 


garde, & qui n'avoit. que ſon inno- 


cence & ſon malheur pour rn 
en un mot contre un Prince qui n'a 
ſu ce que c c*etoit. du crime 

& dont billuſtre naiſſance & les droits 


| lfſient pour que vous relpeQcz en 


— 
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lui un ſouverain bienfaiſant, vous avez 
vi fa reſiſtance a vos coups meurttriers, 
& vous n'avez pas rougi de vos cri 
mes, il geſt defendu contre un bous 
reau, il paroit ſoudain un autre, & 4 
forces réunies, malheureux monſtres 
de Pinhumanite la plus barbare, & la 
plus inouie vous pergates ſon illuſtre 
corps de vos traitres poignards, vous 
les en retirates tout ſumans de ſon au- 
guſte ſang, vous fites jetter ſon corps 
devant les pieds de fon ſoi-difant libe- 
rateur, vos paroles moquantes, ſon 
expoſition pendant trois jours afin que 
tous les Ruſſes ſoient pleinement con- 
vaincus que le Prince Iwan n' exiſtoit 
plus, enfin tout votre 'proceds mon- 
ſtrueux denaturè & criminel que vous 
ne manque: pas de juſtifier a FRE os 
vos conſuls & de vos antag i 


= fernaux 3 3; 
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fernaux; Eroyez-yous donc botitiertetit 
"Echapper à 14 Vengeatice' & 3 a 10 c. 
Tere des Dieux cropes V6 Aue le 
Xia ſoit” ſermé, & e wo! Dieu 


Toyerit fourds & avengles; non mal. 


heureux ne vous gloritiez pas" &Trap- 
portez aucune diss pdur exclet 
vds bor fats; votre crime, votre bar- 

barie & votre inhumanit ne peuvent 
trouver dexcuſe. Les cris des priſon- 
niers qui recent n juſfice ne. ſe 
perdent point dans des ais ils per- 


cent à trdvers les muages es plus 6 


pais, & montenit juiqu' au Trône des 
Dieu Eternels „quand on voit que 
Pinjuſte fleutrit dane: le bonheur; o n 
doit, pas sſimaginer que les Dieu qui 
toletent ſes -hjublices :agreent ſes cri 
mes; la vengeance queiqu elle ſoit tar- 
dive nen eit i ene certaine & 
Mtn} K 2 le 


8 juſtes, ceux qui: par 


116 HISTOIRE DIVAN III. 


le teme Gen rende compte viend 
immanguabplement; il, me fermbls, rnal- 
heyreus Exfcrabley, dug je vous cnrens 
employer toute la rethorique infernale 
pour vous juſtifier ; mais vous n'abu- 
derez. pas les DPieux & les hommes a 
la fois, Ia vertu gur Ja, Jangue Se, le 
Keime daas le cus. Je ni Pas AC- 
cuſer les Dieux. de ce qu ayant vi 
commettre un meurtre., ſi horrible ils 


ont à Pinſtant fir pleayoiri.lp foudre 


& le tonnerre ur us ftStpęs & ne 
vou ont mille ſois Ecraſẽs b qe ne pro- 
voquerai pas leur juſtice m celle des 
hommes à punir vos crimes / puiſqque 
les hommes memes le juſtißent , ne 
croyent pas y en trouyer une ce que 
Jutribue à la analics:: des moftele qui 
Vaugmente tous les jours tles Dieu 


ber leur" puiffanee 
S A ſont 
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1 devenus des en deviendront 


par leur juſtice certainement des el eſclas 


ves; mais ſouvenez r malheureux, 
& apprenez que Thumanité depuis cet 
abominable meurtre qui fera a } jamais 
fremir la race des mortels, Seſt Jett6e- 


aux pieqs du trone de. la juſtice di- 


vine, qu'elle y reclame la vengeance 


& la Juſtice des Dieux, qu'elle y ra 
pand les larmes les plus amères, & 
qu'elle ne Sen relèvera que lors. que 


votre crime ainſi que « celui de tous 


5 & 1 : 


vos complices ſoient punis, S que la 


pee de r e [ 
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